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ANGLETERRE.
Londres. 19 juillet

La disruiuon dans la Chambre de* 
communes du projet de loi relatif au 
nouveau code militaite, déjà si fé­
conde en incident* parlementaire*, 
«lent d’être couronnée par 1» change 
m ut de front du chef de l'opposition. 
.U vous ai raconte comment les auto­
nomist»* irlandais, fusant came 
commune avec le* radicaux anglais, 
avaient retarde les progrès du bi• I en 
hululant sur la nécessité d’abolir la 
peine du fouet. Le marquis de llar 
tmgton, 1 hof de l'opposition, é:ail 
venu au secours du gouvei nement 
eu repolissant toute solidarité avec 
ceux qui faisaient ail proj t minis­
teriel une opposition qu'il qualilia de 
fa heure ; et en conséquence la sec 
hou ext êtne du parti libéral l'avait 
renié tour >on ch- f par la bouche de 
M. Chamberlain.

Toutefois le gouvernement avait 
quelque 1 léu que sur la question des 
1 hâ iments corporels l'opinion publi­
que était avec les autonomistes et les 
radicaux; aussi avait»il accordé plu 
sieurs Coiiomioii* sur ce chapitre II 
avait d'abord cons ntl A réduire le 
maximum des coup* de louet de 50 
à 25 ; puis il avait décidé que la lia 
gellatiou ne serait appliquée que dans 
les ms où les tribunaux militaires 
auraient edict* la peine de mort. 
IVni ê re avait il l’intention d’aller 
plus loin, car air Stafford Northcote 
et, avant lui, le colonel Stanley 
avaient déclaré que le cabinet était 
(Imposé à considérer la question à 
nouveau. Cette parole fut mter- 
nré'ee dans le sms d’un assentiment 
hypothétique donné à l'abolition to­
tale des châtiments corporels dans 
l’armée.

C'est »lor* que, craignant pour la 
popularité de sou parti, si les cotiser 
valeurs prenaient l'initiative de la 
suppression du la peine du fouet, tan­
dis que les libéraux en auraient voté 
le maintien, lord Hartiugtou se bât a 
?!e presenter nue résolution tendant A 
declarer q 1e • nul bill relatif à la dis 
npJiue et aux tégleiueiits de l'armée 
ne serait satisfaisant aux y-ux de 1a 
Chambre, s'il maintenait l'usage de 
chAumeuts corporels. • Kn présen­
tant cet 0 motion, le ch> f de l'op­
position u'avail pai i-euLmoiit en vue 
les prochaines élections générales,— 
il rétablissait du mémo coup l'unité 
du son parti jusque-là profondément 
divisé. Ci n’est pas seulement à 
Versailles que l’extrême gauche cou 
traiiit les autres sections du parti à 
embi iter le pas derrière elle, et lorJ 
Hartiiiglou a dft alopler la maxime 
de Ledi'u Kollin : • Il faut bien que 
I* les suive puisque je suis leur chef, s 
Siiiiement, il n’a pas réussi coinpiè 
leraeiu. La partie la plus conserva­
trice du p:rlt libéral a refusé de le 
suivre dans son évolution, et si ré­
solution a été repousse 1 par 28',) voix 
contre IM.

A propos de l’armée, deux articles 
signés « Un Correspondant militaire. ». 
q 11 oui paru cette semaine dans 11 
Times, oui produit ici une impression 
si vive, que j* ne puis les laisser 
passer sous silence. L'auteur consi­
dère U situation actuelle de l'armée 
britannique, su triple point de vue 
du l’effectif, de l’instruction et de la 
disciplina, ét il ne déguise pas ce que 
l’état de chosee existant oflrie d’alar- 
111 tnt. U n'y a, en ce moment, que 
21,950 soldats qui aient plus du trois 
mois de te vice. Les dix-huit ba­

taillons d’infanlei le qui sont dèat 
gués le* premiers, par leur tour de 
roi*, pour «servira l’etraugei, * ne 
comptent eu tout que 10.4.M homme* ; 
c'est à-dire que l’etfttf de ce 
qui constituerait, en cas d'host htè, 
le premier corps d'armee, est wife 
rieur Je 2,413 homme* à ce qu’il de 
vrail être sur le pied de ptix, et de 
9,579 hommes sur le pied de gnene. 
Il faudrait doue, en cas d'urgence, 
(Uitéier le pro< edu auquel on a eu 
recours quand il a fallu envoyer des 
renfo U a l’ai rué du Cap. Les régi- 
men s demeurant en Angleterre »e 
raient dépouillés de leurs meilleurs 
s ij t«, et les corps envoyés à l’é- 
trang-i seiaient compose* de soldats 
oui ne comtal lait-ul pas leins of- 
flou rs ut d'officiers qui ne cou 
naîtraient pas I-urs sol lais. Encore 
ne faut-il pas oublier que lors­
que le> u uq legimeuls envoyés der 
uièreinei.t au C«p de lionne Espé­
rance passèrent leur revue de de,-art, 
l,UOO hommes furent déclarés iura 
paltl s de fuite un service actif et fu­
ient renvoyés dans les dépéts. Kn 
suivant ('elle proportion, il y aurait 
11 .noil homines à déduire sur les 55 
f ai.ullon* acitieiViii’Mil dan* lu Rj 
y.iume Uni. I. y a même tels d'entre 
eux qui contiennent à juine InO 
hommes véritablement capable* d’un 
service actif.

Sous le rapport de rm*truclion, 
l’armée aug aise laisse encore plus 
désirer. Tout a été sacrifié au désir 
du former une réserve. Le temps du 
service militaire a été considéra 
blement diminué, afin de faire 
passer le plus d’hommes possibles 
sous les drap'aux. La moitié de 
IVff-ctif de l’ar mée sngltise se corn 
pose de recrues qui n'ont pas plus de 
deux ans de service. Dois les cinq 
bataillons envoyés au Cap, il y avait 
023 soldats qui n’avaient jamais tiré 
une cartouche à balle. Cet hommes 
amont donc à faire leur école de tir 
sous le feu de l’ennemi.

Autrefois, quand le soldat anglais 
servait vingt ans, il avait le temps de 
se fayonner à la discipline, et de plus 
les chefs avaient lu loisir de former 
d'excellents sous effi-ners. C’est sous 
ce rapport que la 1 eduction du temps 
le service a produit des effets déplo­
rables. De jeunes soldat*, qui au 
h uit de quelques annéee auraient fait 
d'excellents caporaux, sont pâtés par 
un avancement trop rapide. On sait 
que lorsqu'il* seront capables de 
'.ommander, ils devront quitter le 
service ; il en résulte qu’ou leur 
donne leurs galon* longtemps avant 
qu’ils 11e soient vranu mt dignes de 
os porter La discipline u’eal certes 

plus ce qu'elle était dans l’armée an 
glaiae. Il nYst point étonnant que 
les vétéran* de* guerres de la l’énin- 
suie crient à l’abomination de la dé­
solation eu voyant le Parlement 
)orter une main sacrilège sur le 

« chat-à-neuf queues, • que le duc de 
Wellington, si je ne me trompe, ap 
pelait In talisman de la victoire.

| d'une personne qui d> \ ut connaître 
les moindres ptiute* de cet événe­
ment :

t O 1 ne cornait pis géqér .l m*nt 
la \ nit.thle rat* ni du d p 1111 at udu 
de Kmp'ien» av »< f nu I ■ de 1.1. 
vad a pour S»mt • |\*t, rsbourg. On 
s'at --M 1 il »•. p 11 A -‘elle arrivée, jtie 
les

I blés poui la plupart *i» A us le la 
Icnnroime, p 0 igés dans une un ère 
♦ I rofonJe, brutalisés, filip nlé« et 
dépouillés de leur reste par les >mii- 
P*éyés et le* pope*, Ces ill lllieuieux, 

I qiu, tans leur ig lorauce, unit qu'une 
i niée confus* île la grande 111 ichme 
I giMiveruemeiilab1, ces niait) *ur ml, 
I dis je, 11e savent à q 11 s'en prendre»pp«• le ne»»»* l-npe ixux de la ré- . . - . .

sideiic- d'e'e ( T» i. » k »é Se |,| ;,,(fc I dan* leur désespoir. Il* vénérant uia 
Vir. .M -e Sim I* M-r h 1 iiy.1 . , 1 «hin aUm-Mil, quoique hv-.c convie
pas du tout été préparés, ni le ser-

L’KUt welil 4e la Ramie*
line correspondance de V Univers, 

dotée de Saint • l’étersbomg, lui 
fournit d’intéressants détails sur l'état 
social de la Russie. Cariant du dé 
part de U famille impériale de Li* 
vadia pour Saint-Pétersbourg, l’au­
teur de cette correspondance donne 
les renseignements suivants, qu'il af­
firme tenir de première source et

vice du pal u» organisé, comme cela 
se fait d*orJma:re chaqu • année Un 
télégramme laconique, arrivé iro a 
jours avant l’exécution de Sdovieff, 
ordonnait de pièpau-r .e palais d’été 
dans le plus hr« f délai, • t cela au 
Lès grand étonnement des personne* 
les plut hauts placées et l> s mieux in­
formée*. Deux joins aprè« l’exécu­
tion du régicide, I Km per o or étau 
doj;\ UHiallu .\ T» tr»koé Sélo, tandis 
que, moins de deux semaine* avant, 
ou a* un içsit oflicielLm nique l’Km 
pereni ni l’Impéralric » passerai nt 
l’été et une paille de l’autunne en 
Crime-».

• Que «’était il donc passé à Livadu 
pui r m Hiver ce brunpiu dépai t de 
tous les m m brus de la fan. 11 le iinpé
1 taie ?

• L'Kinpereur se croyait A l’abri de 
tout danger, de tout attentai à la- 
vadia. II « petit com rhsrmaut et 
isolé de la pr<n»q n’ile du (Iridié* étau 
envisagé pnr l’entourage du (Izir 
comme le Leu le plu* sûr, gardé 
comme il l’élajt par nu délacbeiu-ut 
nombreux du soldais de la garde triés 
sur le volul. L’Empereur sortait ri 
faisait se* promenade» ordinaires en 
toute liberté. O-, un soir,— c’élail la 
veille du jour où le télégramme ail 
nquyaut le retour à Saint-Pétursbonrg 
fut expédié le capitaine Uustchuiaky, 
faisant la ronde dans le jtrdm, aper 
eut deux individus qui s'esquivèrent 
é sa vus. Une battue générale en­
treprise inuué hâtenuent ne ttl rien 
découvrir, smon qu'un des soldais un 
faction aux abords du parc impérial 
gisait par terre u« donnant que de 
faible* signes de vie, mai» sans bles­
sure aucune. Quelques heures apiès 
il mourut sans être revenu à lui. A 
l'autopsie du cadavre, ou constata 
l’empoisonnement par le laudanum. 
Cet événement niyntérieux jeta une 
grande alarm* à Li vadia. (in devina 
facilement d'où venait le coup. Lu 
• coin tianquille » de Li vadia Int une 
en suspicion, ut, nui les plus vive* 
instances de rimpémlnre, qui, au 
dire dus témoins oculaires, « était 
comme folle du terreur, • le retour 
immédiat fut décidé.»

Voici comment ce même corres­
pondant appiécie la situation géné­
rale :

• Culte situation est étrange etdonne 
beaucoup à réfléchir aux personnes 
clairvoyantes et au courant des chose*. 
Dans le camp révolutionnaire, une 
notable accalmie, pour ainsi dire ex­
térieure, et, en revanche, une recru­
descence d'activité souterraine. Pins 
d’attei tu*, pins du meurtres, mais 
par contre de toutes parts ou signale 
des troubles plus ou moins sérieux 
eu province. Maintenant, il est hors 
de doute qu’à la suite des dernières 
mesures énergiques du gouverne 
ment, les nihilistes ont transporté 
leur centre d’activité dans leu cam­
pagnes.

s Le moment, du reste, est admira­
blement choisi

lion, lo.ir • peut père lu C/d « , nuis, 
en d bois du cela, ils rguor uil ahao 
I 1111 - Ut tout le ru*te ; ou plutiV, de 

i tout ci reste ils ne couimsseiit que 
11‘i agents inférieurs avec, lesquels ils 
oui des rappo ts directs. Cum IA ils 
lus connaissent trop bien, d ils lus 
.«ht» or rent.

» C’est sur ce terrain que lus uitii 
listes lirig uit en ce montent leur- ut 
forts. L»s nouvelle* q 11 arrivant lie 
lussent aucun doute A eut égard. 
Dtos 1111e Cinquantaine de localités, 
le m«' u-* pliôno lieue s’est pi oj 11 li 
d-»* gi oupe» plus ou moins imp iriaiila 

| d « vill -g-'s refusent de payer lu* un 
I pôts, du reconnaître les autorité* In 
cales, ni«'ui » ils font mine de résister, 
et pirlout ces velléités de lévnlte ont 
pour punit du défait ceci ; • Noir 
» petit père le C/.ar est mal servi , les
■ nobles, h » marchands et leu uni
■ ployé* 1’* 111 péritant de nous faire du 
» bien ; il a ordonné d'ajout -r quatre
• hectares de terre à chacun du nous,
1 mai* ou nous cache l'ukase et la
• Volonté du C/.xr. Que notre petit 
» père dise un mot, ut nous lions fe­
rrons justice tious-inénie» •

» —Qu'unteiidi s vous par ces pa 
rôle* : • vous faire j «suce von* 
mè ne» ? 1 demanda lu pre«id< lit de 
la commission d'eiiquét* à un d< s 
pay-ans traduit coin no prevnuii de 
vaut la commission ?

s — Nous Minons pris nos haches, 
répondit naïvement et tranquille­
ment In paysan. »

JVnir donner une idéu de la fac.i- 
lité avoc laquelle celle xortn de pro 
pagande peut s'exercer, l’auteur ra 
conte ce qui vient d'étre découvert A 
Te,higtnriiie,(gouvernement de Kiefl'i:

s Six communes et dix-mm f vidages 
avaient formé une vasto association 
occulte apnelée : Ta imita <lr<>ujina ( *0 
hurle suctute ) Un nihiliste, juif d'o­
rigine, nommé Dmtscb, a pu près 
qu’à loi seul organiser eu vante coin- 
plo', car il un s'agissait* de nun moms 
que du massacrer au jour fixé toutes 
les personnes indiquée* par lui aux 
payutu», comme étant les* ennemis 
du petit père In C/.ir M du peuple. •

• La liste de» person nue destinées h 
être massacrées a été trouvée sur 
Deulacb. Le plus sérieux do tout 
cola, c'est que, pendant plusieurs 
mots, la chose ait pu s'organiser dans 
lu secret le plus absolu, (les naïfs 
ignorants ont su si bien garder lu se 
crut, que la découverte du complot 
n'a é 6 due qo'A une circonstance ob 
solumeni fortuite.

» K.i ce moment, sur quatre points 
diQérents de la Russie d’h 11 rope, des 
commissions spéciale* fout des en­
quêtes sur des fait* analogue* à celui- 
là. •

MiTTRKH IVtRISlCIIM.
Paris, 17 juillet.

LYhclion de M. Jules Simon par 
mi les membres de la commission 
sénatorial chargée d’examiner les 

pour « travailler s les j projets de loi Kerry et le discours
paysans. Kcrasés d’impùls, insolva 1 qu’il a prononcé, dans «ou bureau,

pour «ouibattre l’article 7, uni une 
importance politique coiundérable 
('. * fut* démontrent que la mijonté 
du Sénat n’est pas disposée A suivre 
le ministère dans tous tes chemins où 
il lui plairait d«* l’entraîner, il* prou 
v ut, d a l’.rn p4il,qne la Lhtiuhie 
h iule a couy 1 une sorte de puni en 
ptèsencedi's clameur* que le parti 
démocratique fait retentir contre la 
i( ligiou et ses ruprescmauls le* plus 
autorisés.

Neanmoins, et tl (Me eu cela à nies
I lé es ou pu u pessimistes, je ne p-nise 
pas qu’il faille *•« réjouir outre me- 
sure, ni surtout trop tôt. Les calculs 
auxquels on s'est livré semblent bien 
indiquer que la majorité repoussera 
U lut Kerry dans su disposition cuiac- 
leiisliqne ; mais ne nous b»ryou* pi* 
d uu espoir qui pourrait «'lie dey 1.
II ippelez vous, en effet, une cirrous 
lance récente. La c.0111 nis-ion char 
gée d examiner la proposition l’eyral 
sur le retour du rorleinent à Paris 
était bien, elle au**», cnuliaiio à l’a 
dop'.ion de la proposition, et cepon 
•lanl lu Sénat t't votée au dernier 
moin *nt I t.ius «‘••lie commission 
aussi il y avait un lioinui » de grau 1 
talent, M. Luboulnye, qui *«*ux!»;.«>i 
devoir outrai i«rii sa suit«« une bonne 
partie d » la gauclie, et M l.abautaye 
n'a pas atteint ce résultat.

Donc, ayons du calme ol attendons 
le* éveneiu »ul* avec plulosoplito et 
sans trop d'esp m. Il sera toujours 
temps «le so réjouir.

Nous, conservateurs, qui avons été 
joués déjà tant do fois, dovona-uous 
Attacher une grande cou II mro au 
concours du M. .Iule* Simon? Pre­
nons guide ! M. J il le* Simon n'a c.0111 
t»lit 11 «j« 10 l’ai tide 7 dan* la loi. Or, 
elle 110 se réduit pa* à col article, Unil 
s'ou faut ; elle contient dus disposi 
lions qui, pour être moi u* exorbi­
tante*, sont cependant très mauvaise* 
et préjudiciables aux intéréli reli­
gieux. Si M. Jules Simon borne nos 
attaques à l'article 7, son couroiii* 
est singulièrement restreint.

On assure, d’autre pari, quo M. 
Simon aurait mis colle condition à 
sou appui qu’il serait nommé rappor­
teur. («e serait abdiquer outre se* 
malus puisqu'il répondrait à sou giè 

«1 ferait tulles concessions qu'il |ii 
g,-rai bonnes II n'est nu* adiui**ihle 
que des liniiiiii»* comme M\l. Ituffet 
et du l’arien s’abaininuiuuii aiu-i au 
h«in vouloir d'un an *n*n ennemi.

Lus journaux «-fTl leux n'ont put 
assez, l'injure» pout M. Jub»» Simon 
11s I « traitent d'a|»o«tal républicain 
Kn outre, Ce* un'me* feiiilles aflii • 
(lient i|(ie b» il)illinlHI'n lie *e retirera 
j«as, nin.no si les lois bon y sont ce 
poussé-s. * (ii ne se relire pas, dit
le \l\ Suri», lev.ult nil vole du S«'.iat • 
La théorie est étrange, (ioutnieiit ! 
le cabinet tout entier, non pas une 
fois, mais dix foi*, a Jéclaté publique­
ment qu’il ôtait solidaire et parfaite­
ment (J’acc«»rd sur l'eiis«!iuhle des loi* 
Kerry, et auj mid’hui, prévoyant nu 
éclx-c, les leilllles dévoilées disent 
qu’il n’y aura |>;is lieu pour lui de *e 
retirer. Mal* ont-elles ni peu du nié 
moire qu'elles aient oublié le discours 
prononcé u (guère par M Waddiugton 
à l’occasion de U proposition l'eyralT 
Le président d u con*.ni a déclaré à 
plosieiii* reprises que lu cabinet don 
lierait .sa démission si lu retour à 
l’aiis n’était jias voté Or Cette pro 
(«ositiou avait une niiportsncu |>ob 
tique bien moins grande que lus lois 
Kerry.

La vérité parlement lire ust que ni

ces lois sont repoussées par le R tuai,
I « ni initie re tombe ipso fario. Kt qui 
*1.1 si nous ne verrons pas alors un 
cabinet constitue par M J nies Simon?

K 1 attendant que les laits se pro­
duisent, il me parait iiiléivMSmi de 
s'gnalar à votre attention la séance 
d liter, où le budget de la guerre a 
été discuté. Un nouveau député de
II gam tie, M Lu Kaure, a prononcé 
un discours remarquable sur l’Iiieutli- 
M tuce et U mauvaise répartition de» 
Loupe* dans lea régiments d’iufsii 
tenu. Donnant (les chttl u» à l'appui 
I’oiateur a fait observer que U com­
pagnie moyenne d'infant «ne, déduc­
tion faite des soldat* qui lie sont pn> 
dans le rang, compte 58 hommes seu 
lenient. Il laut eu luttrer les eugag * 
conditionnels, les soun-oIlL'ieis et c.« 
poraux : il reste 29 boni tue*. Si o • 
•ni retire ceux qui sont pris pour le* 
poste», b » gardes, les corvée», nu vint 
que b» compagnie* su rôdois'iil a 
rien.

L'Allemagne a 119 humilies par 
compagnie d'infanterie ; sur ce chiffre 
il n’y a jamais plu* du 17 lion)tu m 
indisponibles. \ la dernière revue 
aucun bataillon n’a eu l'effectif lègle 
niuntairu et budgétaire de t ,020 hum 
uies; ils oui présumé lid hommes 
au |>lin. Il a fallu d(»* prodiges de 
dévoilement pour faire nu délité 4C 
ceptable dans des coiidilion* si déplu 
raides.

(7»s révélation* ont produit mie 
éinotiuii considérable sur la («hainbru. 
Le ministre de la guerre u’a pas réussi 
A la calmer eu donnant l'assurance 
que de* uiestiies auraient prises sans
I elxrd pom l einèdiur à celte situation.
II y a luugieuips que en» iiie*ur<is au 
raient dû 1*1 te prise*.

Le grand mal de notre lumps c’est 
i'iiiNt linlité. Depuis quatre ans, cinq 
ou *u ministres de la guerre se sont 
succède, l'un défaisant l'ouvrage du 
l'entre. (îou)iiieiit espérer ré «User 
dus Améliorations sérieuse* avec ce 
jwipèlnel rhnugoiiieiit de direction 
supérieure '(

QtiMtltiM Wlllüilrfs
La diMCussiou du hulg-l de la 

guerre à la Oh un lue de* iloputé* a 
e'é, pour le jnihlic français, une grave 
• t peiiifde lévèlatutn : les niilitairus 
(|«11 dèjiiuruilt depuis longtemps car- 
teins viceI de notre orgaiiisatiou ut 
ce|-'laines pratii|'ies de non function 
Il lu Mil nul suis «Ionie conçu, à la 
■ mu* (b- 11 d 1 si'iissiou 1 ec.ent «, l'espoir 
de 1 éfoi'iiiuH |iruchaiues l'uisseni il* 
n'dprouvor à c I nga d aucune déop 
lion I

(«aux qui vivent an iniliemfu* trou 
pes sont seuls capabl «s du juger en* 
tiereiiKuit les défaut» du *ystèuie au* 
qui I il* obéi * seu t ; seul* ils peuvent 
ajtpi e( iei, eu Voulu romiaisMilcu de 
c uis-, b-s abus qui se produisent dans 
l'application d’uiiu législation mill 
taire dihcutuble eu *elle iiiôme. Du 
mom* iiiius eu avons assez, appris 
pour notre j.ail dans la Hèaur.e du IU 
juillet.

M. Lu l'’.mre, d'un côté, et notre 
honorable ami Vf. K lier, du l'autre, 
ont mi» hardiment lus doig»* sur la 
plaie, le pi' tmur oubliant nous doute 
que nous devons eu grande partie à 
lu faiblesse et à l’iiiupliu gouverne 
mentale du jour lu* défauts et lua 
dangereux abus qu'il u'a pas r.rainl 
de déuoucur.

M LeKdtire est venu sigualnr b* pi 
teiix étal des ill'ictifs (J'iufant ?rju

?
tombé» si basqiiu lui uxurcices août la 
jMijurt du temps impossible». Un 
capitaiuu qui commande noruiâlu- 
111 sut, un lump* du paix, 81 ho mu a 
n'uii peut réunir que 29 au mnuiuul 
fuite priau d'ariucs I Le reste «al 
employé du toutes sortes de nu
iilèrea..........Kl c'est ainsi qu'à la
grande revue du 13 juillet, cinquante 
bataillons d'infanterie, 10 légimuult 
do cavalerie et 4 régi aient» d’art 11 
lerie (plu* un régiment du gènL ) ont 
formé ensemble motui da dix huit 
mille hommes 1

M L*Kaure concluait trialuiueiit à 
une • infériorité inautfeate de notre 
Infautéri «, de cette infanterie dont le 
il trécbal de Saxe a dit qu'elle était 

l.t 1 ina de* bataille*, et dont un écri- 
vii'i juateiiieut estimé, M. le générai 
Leu il, a pu dire récemment que far 
nu* c'était i'iiif'aulei le, avec quel 
q le* accessoire» tout à fait aecun 
d.ures •

Répéterons noua ce qu« disait t'ora 
leur des effectifs do l’artillerie qui a 
présenté, à graiid'peine, 4 batteries
par 1 égimoot I...........

A ,iiè* M. Le Kaure, M Keller, dont 
l'amendement, *1 national et si logi­
que qu'il fût, devait être repoussé, 
s'exprimait en r.ea termes :

« .le nu crois pas quo dan* tonte 
notre aru.éu non* ayom non d'aiis*i 
imjiortaiit que la force de notre infan­
terie, et je ne crois pas eu même 
lump* qu’il y ait ri m d'aussi négligé. 
L’est sur ce point qu’ont porto tou* 
lus sacriffe.as ; toutua le* fois que l'on 
a (les écoiiomiea à faire, suit dan» la 
loi de* Cidres, ««Vfl ailleurs, c'est sur 
l'mfvnlurié q'i'olh* por'out. Q »'eii 
ré ulle 1 il ? f en r,''till * ce f ut

R rave, c'est qu'au moment d'uilc 1110 
ilisallOr, vous suret obligé* do

Joindre réservistes à mie Cnn
pagine iiiAlhHiireiiNument lro|i faillie, 
.la vous demande au giàca do ne j«as 
l'affaiblir davantage et. «la lui donner 
la muyunne annuelle qui a été près 
crite comme un minimum, ut comme 
11 xi ni i u 1 ni 11111 sacré par la loi de* ra 
dre*. •

Qu'a répondu A tout cala M lu gu 
iiéra! (iresley ? Il s'est dérobé,payant 
M. LeKaure mii jiaroles vagues, eu 
raisons mesquines ut eu cnmjdiniuiila 
parsuiuials, c.liargeant 1111 commis 
*Ùru dit gouvernement il» réfuter le 
discours du M. kuller, «t pensant sans 
douta «|iio tout est jinur le mieui dans 
la mailletire dus ai uiéu* do la uieil-
le lire des Réjioblii|ue»...........

Tout ira pour lu mieux, *a«m doute, 
à iiioins _ _ jour un réveil
terrible na vienne mnntl’ér à tou* fin 
sufll aucu d’une direct ion militaire 
••H* fui militaire, sms auto île ut sans 
canari té I.......

I,'Annuaire militaire, jmur l'amiéo 
1879, a paru dupuis quoique* jour*. 
Cast un gro*, trop gros volume *1 
surchargé, qu'il lia puni lonuèr sur 
lua otll .tars, ou du mollis sur leur 
paisè militaire, de* rens-ign-meuts 
suffisant».

Ausai nu viendra t on néceasairo 
meut à l'établissement d'annuaires 
ajiéciaux pour chaque arme, nomme 
''artillerie et lx cavalerie en pos-è 
dent déjà.

Li lecture de Annuaire, dont l'a 
but fut aillrefnil NI ridiculise, li’est 
dépourvue aujourd'hui ni d'uitéiét ni (futilité.

Ou y trouve, en eff d, un tableau 
auf«i complut et aucsi exact que pos­
sible do notre organisation militaire 
actuelle.

Nous avons, en ouvrant ou livre,

feuilleton Ciltctnixc.
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l'EVANT 1*1 F.U F.T l'KVAST I F.S HOMME*.

—Ainsi vous êtes guéri ? fitcjnique- 
meul Klercnl.

—Krutuence seul est mort, et Dieu 
m'est témoin, que, trouvant sa vie plu* 
utile que la mienne, j'aurais volontiers
consenti a quitter ce monde.......Mon
divin Maître ne fa pas voulu...........Je
viens a vous, Florent, afin de vous ra*
surer...........Autant que nia conscience
me le jieriueilra, je m’efforcerai de ne 
point vau* charger demain «•••••••• La
Charité m’en f ui une loi....... Kn re­
tour, faites quelque chn-es pour ce? 
enfant* dont votre condamnation à 
uiorl flétrira toute la vie.......

—Eli bien non ! Non ! fit Franc 
Diable avec un e< fat sauvage. Je me 
tairai, ju serai perdu, mat» je lais-jerai 
tant du de*e?|H»ir aj*rès moi que je un) 
trouverai venae.

—Et de qui, tu iib-'ureux ?
—De qui ? Des Unis, des vertueux ! 

De tous ceux que l’on oi’a cite** comme 
des exemples ! Vous ne compiliez pas 
que l’on eu veuille mortellement a ceux 
qui restent fiers et purs ? J eu suis la. 
Je bat* la vertu j»arce qu elle est la ver 
tu ’. Je bais Dieu jierce qu'il ust la j«er-
feclion......Il à pu tne créer, il ne |*eut
ui obliger à l’aimer...... Vous me re
pelez qu’il est mort pour mon salut, et 
j'ai l’effrayant pouvoir de rendre mu­
tile le martyre de la croix !

—Malheureux ! malheureux ! fit 
l ubbé Grandcœur, je préférerais une 
b aile dans la joilrme a la souffrance 
que me causent de te s bia»j«hêiue*.

—Qu il* vous chassent doue sans 
retour de culte ceMuie, vous, celle
femme et ces enfuit*.......Je suis un
maudit, J’ai la lèpre de l’àme... fuyez- 
moi tous, couimu si la contagion du 
mol pouvait voua venir de moi.

—4«r*ce t dit Fraucme à genoux.
—Père ’ grâce ’ répétèrent lea en 

faota.

Mais Florent se tourna vers eux avec 
un visage si menaçant, une Francine 
saisit lus trois plus petit* dans ses bras 
et s’enfuit de In cellule avec un cri 
d'effroi.

lie rri ntlirn le guichetier.
—Je vous l’avait prédit, murmura-t- 

il, jianvre femme ! Entrez un greffe ; 
vos enfants dejeûneront avec les miens.

l’n quart d’heure plus lard, l’abbé 
(jraudneur et l’aumônier priaient dans 
l'humble chapelle du la prison.

Francine ue retourna j»omt ce soir* 
là aux Eglautis. La femme du (£ui* 
cbelier connaissant sa résolution d os 
sister aux débris du lendemain, lui 
méuAgea un asile j«our elle et pour ses 
petits enfants

Franc Diable mangea et but avide­
ment avant de se rendre à l'audience.

laie foule énorme stationnait devant 
le palais de justice.

l/utiiinnsité de la foule vivement 
surexcitée par la mort du brigadier et 
la tentative d'assassinat dont lu curé 
def Elands avait été victime, se ma 
infesta jiar des murmures auxquels 

‘accusé rejiondil j»ar des regards «le 
fureur mêlée d’une joie féroce. Il 
tenait sa vengeuce.

Le* .curieux s'étouffaient dans la 
salle u( eu dcjul de la icpulsion qu'in- 
sjârail Florent, un sentiment de pillé 
j»rof mde se trahit sur Inus les visages 
quand on vit Franchie lulue de deuil, 
l»reti(Jre j»Ia»*e à côté du banc des ac 
cusé*.

Dans le pays, chacun savait à quel 
j*>iul elle avait été victime des bruta­
lités «b son mari, la façon dont il avait 
reçu su dernière tentative avait trans­
pire ; la vertu simple et boite de cette 
pauvre creature imposait à tous.

Lus défiais commencèrent.
Au nombre des témoins « charge se 

trouvait la veuvu de Friimeucu ; elle 
avait ute dan» sa jeunesse l amie du 
Francine et quand elle ! 'aperçut, te 
vi-age baigné de larmes, il lui devint 
impossible du -u défendre d'un senti­
ment de p lié genereuse. Avec un 
l ici extrême, ede parvint a concilier ce 
qu’eiie devait » la vérité, et ce qu'une 
amitié loiutiiiue implorait d elle. Lu 
regard de Francine la remercia-

La déposition de l'atthe Crandcœur 
fut ecoutue avec un |irufond 'usj*ect 
Le digue vieillard portail encore tu 
bras eu ecliarpe, rt la pl eur de sou

visage racontait éloqueaimunt .«es souf­
frances.

—Monsieur le président, dit il, m i 
vio n'ayant couru aucun danger, jn no 
crois pas que Florent puisse à tuon 
endroit être accusé do tentative do 
meurtre... J’irai jdtia loin, je ne lui 
laisse jias même la resj«onsat>ilito mo­
rale du m'avoir grièvoiiiuut blessé......
Quand il tira sur mm, il cédait à un 
mouvement de fuite... Lue balle restait 
dans son fusil et un second coup jiartit 
... Pourquoi aurait il voulu mu oiort T 
Je ne le liaissais point, et j’aimais ses
enfants.......Ne l ecoutet j»a* quand il
étale ses sentiments mauvais.......Il mo
les a exprime», a mm, et je ne l’ai pas 
cru... La colère arrivée au j»uroxisrno, 
enlève è l'homme la re»|NMisabiltté 
morale de ses actes ; il ne n. appartient 
point du juger l'avenir da Frumence. 
Quant a moi je jinrdmine. et si ma 
prk-re jieut avoir quoique influence sur 
vous, Messieurs, je domaudegiâce jmur 
celui que mon Dieu me commande 
damier.....

llu éclat de rire de Florent accueillit 
ces p truies, mou Francine e-^ujru ses 
larmes ♦

L'attitude de l'accusé pendant les 
débits détruisit les intentions |»Alur- 
nelles de l’abbé Graudc«nur. Iai bra­
connier nouait avec cynisme devant la 
foule. Aon interrogatoire l’avait re 
vele (et qu’il s’était toujours montré, 
egoHte et brutal. Il ne j>ur<iis«ait rien 
regretter, et soit qu il eut renonce n 
tout o*|tmr de salut, soit qu'il («eiisàt 
que l'heure 4«* discuter celtu grave 
question ne fût pat eti&tre venu*», il 
s’eufurina duns sa cause, mais il 
s'abandonna à des soi lies violentes 
coirtre la société qui ruine, disait-il, les 
pauvres en ne leur j>erriiettaut pai de 
gagner leur vie par la ch i»*e ; et ( Outre 
ta religion (pu avait détaché «te lui, sa 
femme et see enfants

lheo Va-hner qui, en déni' de la re* 
juilston que lui inspirait rrunc-Diable 
restait charge de sa défense, tenta vai­
nement de le retenir dans la voiefau-ae 
es dangereuse où il s'engageait, Franc 
D.dble mit une sorte de forfanterie or 
guet Ue use à braver la loi dont la glaive 
restait suspendu sur su tête II s'atten­
dait, eu reste, a voir s'engager un dé­
bat sur une question grave. En ce 
moment l'o|umonde»jures était tixee. 
Franc Diable su sentait condamne ;

niais il savait bien que l'Iiouru du sa 
! revanche allait sonner, et il allumlil 
celte heure.

' Théo Yadmcr voulait sauver la bile 
du son client, si miserable qu’il fût Du 
Ih vie de Florent dépendait riionneur 

1 de Louliuiers II était difficile du plaider 
1 les circonstance* atlenuantes : Florent 
I le» repoussa d'avance. L'avocat jilanla 
la folie. Non cette folie extravagante 

■ en upfmmice, qui permet d’enfermer 
ceux qui en sont «tteint», mais cette 

I folie terrible et contagieuse qui se 
| communique par le livro, qui s'inocule 
i au cabaret; qui, lentement seuijxire 
! du cerveau, le (rouble, l'exalto. et finit 
I jttir Injulevurser les notions du bien, 
|tar oblitérer lo mois do* loi* de la 
morale. Il montra Florent fuyant un 
foyer jwu»ib!e, mi» femme admirable, 
pour s'enfermer dm* de* bouges dont 
il Hurlait ivre de* fumée* du vm et 
d'idee» malsaine* ; prêt au vol qui 
venait de lui être depend courue un 
droit ; prêt a la revoit*», car ou avait, 
devant fin, sape toute» le» lois Ion 
daiueutale» de la s<m:imIm, ut prêt a l’as 
s*ias«nat contre quiconque essaierait «le 
se placer entre lui et l'objet de ses 
convoitises.

—Vous croyez avoir beaiicou|« fut, 
Messieurs, ajouta Théo Yadmer, quand 
voua devez «les prisons, quand von» 
fnultijibez le» li ibuiiuux et chassez loin 
de la France les misérables qui se sont 
rendus indigne* de respirer l’air de la 
pairie; eh bien ! vous n aurez rien fait, 
tant que voua no diminuerez j*a» lu» cen­
tre* de l’ivresse, ces club» j»oj»uiaires 
ou l’ouvrier va boire, ou il jiréie l’oreil­
le à de* propos dangereux, ou il ajoute 
son nom à celui de miserable*, qui ont 
j'ire de s’unir j»our renverser toutes 
les grandes institutions sociales. Yous 
resterez impuissants a réprimer le mal 
que chaque jour voit monter comme 
une maree, tant que vous luis-eruz 
publier et vendre des feuille» incen­
diaires, iinjiruuee» tn caractères san­
glants. Le mal est là, et tant que vous 
ne l’aurez pa» détruit dans sa racine, 
vous naurex rien realise de sérieux. 
Los journaux révolutionnaires créeront 
a jamais de» révolté*, et au rang dus 
premier* ennemis du j»ays et de l'Etat, 
vous trouverez toujours ceux du 
l'Eglise. Lui tomme vous l’a dit tout 
é i'buure, brutalement, cyniquement : 
il hait l’autonte et il a tue un soldat...

Il luit la religion et il a tiré sur un jircnait «a place nu huirouu |>ar mi 
prêtre..... Mais pour cul homme, avez, coiqi d eclat.
vous fut t«iul ce que vous deviez 71 Avec une formulé tranquille, lé IVé 
L’avez-vous sauvegarda contre ses snloiil résuma les détail» ; jniis il invita 
|«ropre» passions / l/nvoz-vous fortifié le* jure» a su recueillir et a prononcer 
rouire ses vice» ? Non. Vous l’avez suivant leur conscience.
(«rive de liberté, mais vous l’avez réuni 
a du* êtres plus vicieux qu«* lui encore
.......Il pouvait sortir amendé de vos
maisons |»6iiitentiiiiro*, il en est sorti 
gangrene par se* camarades Le m il 
a lait «mi lui «le» |»rogrès coin, ne un o 
lèjire morale. Il e-u le rebul de la Accusé, dit enfin le magistrat, à celle 
société, le Itourreaii «le .sa femma cl de heure solonncllo «pu va décider de votro 
ses enfant* ; le sens de cos crimes lui1 vie ; é cotlc minute su|»rému pendant 
maiKjue ; il vient de vous le «lire, il re- laquelle von» ête* encore un hommo 
grotte seulement de ne |ui* en avoir, |» irmi d'autre» liomiue», et où vous
commis davantage....... La lude tmvn |nmivcz. |>eiil être, non j«as racheter vos
n'e*l pa* assouvie «le sung........... le crime*, mai» ins|urer «juelque piti«i# je
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|»réire admirable dont la deposition a 
oie une demande en grâce on faveur 
de l’a-» i-sin, excite encore la b une «le 
ce malheureux Loinhieii faudra t il de 
teiiij»- j'our amollir celte Ame de |(iorre ? 
Quelle heure le eie. a I il marquée pour 
son rujHjnlir ? Secret terrible, Messieurs ! 
M u» cette heure nou» la «levons alleu

vims adjure «le rejtomlre a la que» 
lion que je crois devoir vou» adres*«)r

franc-Diable re Jeta ; son visag»* 
s'cmpourjira d'une, lueur fugitive. Il 
savait d’avance ce qu'allait lui de­
mander le l'résnlenl, il «»(ail résolu A 
conserver devant le ju«y et «levant les

dre avec confiance, Dieu e»t ho « d'une . jug* s l'attitude qu'il av lil gardée ' d*: 
bonté «pie rien ne la-se, et «pu* tous vaut le» rn igistral* instrucllours Son 
les crime* trouvent uidulg«Mit. tÛTle», 
si a ce moment le glaive «le la loi .se 
levuil pour Florent, »i le» bois de ju“- 
lice se dressaient, son Ame o «durcie re 
fuserait «le «'ouvrir a la jirière, el j» »»
une Isrrne ne jaillirait de se» yeux .....
M us vous laisserez S ci misérable le 
lump» de |deurer la famille qu’il a 
déshonorée; vou- laisseras, de a l'a* 
sassin Frumenco, assez «le ii'iiis sam 
somroed pour «pie le fuibnno «le »a 
vieillie le Visitée» l’elfra e ; vous le lais­
serez vivre a-sez d'anne»s |«our q«i il 
-’agenouille devant un |«rêtre, lui «pii 
a ose jKjrtyr la main sur un ministre «le 
D.eu 1

Théo Y mimer était fort ému. el 
(I tlherine dont le ru*ur battait bien fort, 
le regard i avec un : vive exj«ression «le 
tendresse. Elle se sentait ficre du ta­
lent «le sou mari.

Lt jd-mloinle de l’avocat n’avait pu 
affaiblir le re«juisiloire foudroyant du 
Frocureur General ; mai* on rendit jus­
tice a l'uloqueuce de The<» Vadmer ; 
ou lui sut gre d’avoir défendu avec 
énergie la cau-»e «lu U société et celle 
de la suhgum ; le braimnmer ue |HiU 
vail être sauve, mai* le jeune Maître

n g an! »«j fix i sur 'o l’reddent «les a* 
Hisses et attendit.

—Vou» vous êtes vanté de connaî­
tre sur une cause quo nous senup- 
A|»|M)!é» a j ig*»r ileuiiiiii, «le.-» détail» 
p«iiivaut soulager notre coascieuce et 
sauver un homme, eu danger «lo pur 
dre l'honneur et la vie.

—J’ai dit cela.
Vou lez-vou* vous départir d'un 

feilence qui peut avoir «lo* con»e<jnonces 
terrible?) ?

—Oui, répondit Franr-Diahfe, j’ai 
mi» mes romlitiori». T«?to jmiir têt • ; 
si j en sauve une, laissez. ui«»i la mienne.

—Ou ne m ircli m le pa* avec la 
justice.

- Je n’ai rion h dire !
—Mais si vo«is ne jmuvcz racheter 

votre existence, -«»ngez a v«»tro Ame ?
- Mou Ame, monsieur le l'ré-ideut, 

mou avocat vous l'a «lit, je nu sms
«pi’tme brute ......... Je mourrai, mai»
je ne mourrai pas seul !

II fut impossible d ohtenir du misé­
rable la moindre promesse, et lus jurés, 
eu p issant dan» ta salle «les délibéra 

j lions, comprenaient u l’avance «plu 
J leur avis serait unanime Du quart 
dVuie après, la cour rentrait eu

séance, et au milieu d un mIimicu gin 
cnil le public entendait un venlict uf 
firtnulil sur louhw lus questions posée», 
et inuut sur le» circonstances alléeuan­
tes.

L’opinion <l««s juges, coiiforme A 
celle du jury, nppliqu i In peine «le 
mort

Franc Diablo sourit, el «lit en regar­
dant lu tribunal :

—Mun i, Mes-ieur» ! voila une run 
«laiDiiiiliou «pii fut loinh ir «leux têtu» 
«liilis le rii«Mu«i panier.

Du cri d’angoisse iiidiciMu retentit 
dans la salle. Frauciue v«mait «le *’e< 
vauouir el les unf int» se jetaient sur le 
corps ronli da l'infortunéu.

Les jurée se retirèrent péniblement 
impressionnés par cette «cène, et par 
le* «lerin«*rH mot» de Florent. Ils ne 
croyaient fioint cependant à la réalité 
du »n«*ret |*o srslé par Franc Diable, et 
Cfiuodermeiit son aflinualiou connue 
un moyen «l’arrivera faire (willier an 
peine. n <

Trop «ht fois, <lué crimoud* se sont 
raillé» «!«• la jus ica pur «fit fallacieuse» 
paroles, pour «pj'mi allaciie une fin 
portance seriou>e a l«iurs promesse- «li 
revelation*.

Les luüniatiis de ta vtlle regagnèrent 
leurs «iemuurefl, tes gens de* Eglauti* 
pnront («r chuntui de leur village eu 
s'<H)tretenarit avec antmalion des fieri 
polie» «lu fMMN'ès, et se promettant 
«lo revenir le lendeiimio.

L'abtre Lrajiiicieur, irèH-fnb'e en 
core, accepta riio-p talilé de l’aumA- 
nier «le la uiaisou, et tou* deux, profi­
tant «le la complaisante deference que 
leur térouig ait le paruuel, voulu­
rent paster avec Jberro Couturiers la 

vuiilee d« » larmes. •
Quand ilseotrèrent, le jeune lioaime 

tenait dans ses main* une brancha de 
roses blanches cl un petit crucifix 
Voici, leur dit il, ce qu'une main in­
connue m'envoie........ . tient soit ce 1
présent, de quelque part qa'il me vien­
ne.......Dans leselum qui précède peùf •
Aine mou donner jour de vie, Il m'ap 
prend «iii'iine nro«» au inoiu», garde la 
cerliliHle de tuon innocence, et qué là 
croix «lu Sauveur a de* baumes divins 
pour toutes les plaie*. ,1

Raoul or Nayrrt. 
(A continuer )
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jaté la» yaül «or lé» p«g«* eou»A«fée» 
3 l’arroèu Urrilori la, at «ou» cou** 
U|on» avec ragrat que, duo* uu cor* 
Uni nombre do nos règtmant» d'iu- 
lautan» do «ocoudo ligua, (oc radras, 
ou ulli i -rc, «oui encore fort mcoin 
|ilole.

Au 134e régiment tarn tonal d’iu- 
feulent4, par exemple (à Fou), il 
mauque II capitaine» et ‘24 liant» 
iihiiU on noue îieuieuautc ; le 139e (à 
lu boum*) ne compta qu'un ceul cm-

S Haine de compagnie ; au 1 *23-» (Man- 
e), il manque 83 olltaier* ; mu 100* 

• (AurilUc), il en manque 43 I
Sam doute cec cadres se «omrlète- 

roui peu é peu arec le temps ; nous 
n'eu éprouvons pas moijis uu cerlaiu 
éloiioemenl à constater dos lacune* 
aussi considérables dans l'oigaui** 
lion de plusieurs régiments.

Les cadres de la cavalerie présen­
tent relativement moins de tide.*. No* 
lecteurs militaires savent quelle mi 
portance nous attachons au rôle que 
peuvent être appelés à remplir un 
jour nos 18 régiments mxei (La­
gons et chasseurs) de l'armée terri 
tonale.

Aussi nous jugeons nécessaire que 
leurs cadres soient const;*miuem au 
complet.—U Union.

»V\AI>\.

OUKBBC, 5 Aüirr 187».

C'est aujourd'hui, croit • on, qun 
l’hon. M. Chapleau doit ttotimoUr« h la 
Chambre aa piopustltoii couceiliant 
l’alTerinagu du chemin du fur du Nord, 
que nous avons publico, hier. CVst 
lu condamnalioii de la politique du 
gouvernement que lu chef de l'oppo­
sition demandera, et il devra provo­
quer un mporlaiil débat.

tin dépit des _ de ceux
qui désirent la chute «lu gouvernement, 
la phalange mimnlêriolta est, assure-l- 
on, aussi compact.; que jamais cl le 
iiiiiuslère peut toujours compter sur 
son appui.

Son tixcellence le gouverneur-géné­
ral a visité la frégate liuiiçaHH Ad» 
(/alt s so uni ère, hier malin. Un delà 
chôment «le la batterie II faisait la 
garde d'Iioiiueiir mtr le quai de la 
Heine. Au moment ou le marquis de 
Lome montait è Imril, la frégate lirait 
17 coups de canon.

Hier nu soir, 3 7 heures et demie, 
le marquis de Lome et la primasse 
Louise, parlaient pour llintnuski, sur 
le vapeur bruid. A lliinouski ils 
prendront le chemin de fer Interco­
lonial pour se rendre à Sainl-Jean, 
N.-U. Au momenl où le bruni ptw- 
• ut prêt «le Aa (ènlitonmèrr, les hom­
mes d'équipe «('damèrent leurs tixeel- 
tance».

Le lieiiteniinl-gouverneiir s'est aussi 
rendu è bord de la frégate frunvaise, 
hier. Sa visile a été annoncée par 
11 coups de canons.

Le Journal of (oinmeree, de Saint- 
Louis, Missouri, publie des nouvelles 
brillantes de l'Ouest. Les marchands 
de cette partie des titals-Ums ivpreu- 
nenl confiance et les afluireH augmen­
tent avec rapidité, avec la perspective 
d’une récolte abondante, qui ne laisse 
plus de doute pour l'avenir, dans Ions 
les départements du commerce. Ver­
rons nous eiilin le terme de celle crise 
qui sévit depuis si longtemps ? Il est 
permis de le croire.

H***iiMr * «« cempeirieir.

L'bon. M. Marchand, ancien secré­
taire provincial el ministre de* Terre* 
de la Couronne, vient de recevoir du 
ministre de l'Instruction publique de 
France, les palmes d'oflicier de l'Ins­
truction publique, tin amioiiçani celle 
bonne nouvelle è notre compatriote, 
le ministre lui a écrit une lettre des 
plut natleusea.

Nous offrons nos félicitations à Plion. 
II. Marchand. D'aussi flatteuses dis­
tinctions accordées par la mére-imtne 
aui Canadiens-français les plu* dis­
tingués ua font que resserrer de plu» 
eu plus nos liens avec la Franco, et 
font autant honneur ù celui qui les 
donne qu'l celui qui lea reçoit.

line dépéchs de France annonçait, 
samedi, qu'une commission de la 
Chambra «les députes avait recom­
mandé de vendre les joyaux de la 
couronne au profit de l'étal. Ces jo­
yaux sont d'une grande valeur, el ils 
ont été transmis «le génération en gé­
nération à leurs descendants par les 
divers monarques qui ont gouverné la 
France. Quelques-uns d eux ont un 
grand intérêt historiuue, outre leur 
valeur intrinsèque. La plupart ont 
été déposés dans les voûtes de la ban­
que de France et juaqu'ici un Iss avait 
toujours respectés.

Nouvelles flénérales.
Il a plus à Sou tixcelleuce le gott- 

verseur-général de faire les nomma- 
tiou suivantes, savoir :

23 juin, 1879.
William Plynn, de Percé, dans la 

Province Québec, écuyer, percep­
teur dans lea douaoee de Sa Majesté.

Joseph • Octave Sirois, de Percé, 
dana la province de Québec, gentil­
homme, officier préposé au débar-

Iuemtnt et examinateur dans les 
ouanee de 8e Majesté.

11 a plu à Son Honneur le lieute­
nant-gouverneur de nommer Félix 
Fortier, écuyer, greffier du Conseil 
exécutif et Gustave Grenier, écuyer, 
député-greffier du Conseil Exécutif, 
députés lieutanaoU-fouvernears pour 
•igoér lee mandata dnugenb

Lee journaux qui ont annoncé que 
lee qutlquea coupe de cagoo tirés de 
a frigate La Galwonnière, après la1

*Mlvd «le 21 coups tué* -’ll entrant 
dan* ta pur', annonçaient que le 
contiv-aimr il •-* rends.I 4 terre poui 
visit r le goiivei UMor, étaient don» 
i'amur. Les rio j c nips d* canon» 
étaient poor saine* ta kAi ani du con­
sulat français. Il «*l d'uujs qn« 
chaque foi* qu'un vai»*nan «mire dan* 
ou port il salut le consul on sou 
substitut do pays qu’il rspié«enta.

Les olli îiera de la frôg .te française 
recevront tou* le» jours depui* une 
heure de l’après-midi, excepté les 
earned la.

Lea visiteurs canadien» dont 1er 
noms suiveiit ont inscrit h-m» nom», 
aux bureaux du gouvernement ca­
nadien, À Lundre», Angleteire, peu- 
<lant la s--niaine leiminée le 2t juillet 
1879 :

A T Wood, W A Woo I, H million ; 
le fliorif M Coe key, 'I’ (J MConkey, 
M |), G 11 Lymi, I* F Cow m, Il une ; 
J I) N ible, \l id Noble, l'etrolia ; A 
.1 Cutunarli, Mad Ctttanach, l’Iion A 
C’ookq le jnge-eii chef Mois, G II 
Watson, Mad W it on, Toronto ; A
II Maltocli, Ouiaouai» ; P Giraud, -I 
Hutton, Il (Indou, V iludoii, Mont 
réal.

Uu correapeiidaut de Madrid Cl oit 
savoir que le mariage du roi Al­
phonse avec, l’aichiducbesie Chris­
tine d'Autriche, aura lieu, 3 l’au­
tomne.

Le freeman's Journal, de I lu hlm, 
rend compte d'une réunion d'arche- 
vAquei et évêques irlandais,tenue, il y 
a quelque» jours, au palais an Inéjus- 
copal de Dublin, et convoquée par S. 
G Mgr MacGahe, archevêque de Du­
blin !

La réunion a déclaré 3 l'unanim.te 
que l'acceptation, dau» sa forme ac 
nielle, du hill d'enseignement »upé 
rieur pour 1’Irlan le, était impo»»ibta. 
dette déclaration cat suivie d'un appel 
aux député» irlandais, le» invitant à 
tiHur de tous lea moyens constitution­
nels pour obtenir que la loi »ml 
amendée de façon 3 satisfaire le» 
just-» attentes de» catholiques.

Le H/nro reçoit une lettre de M. 
Goddard, aumônier de Chiselliursl, 
qui proteste contre le récit d’une pré­
tendue aventure d'amour du prince 
impéiial, récit imaginaire d'un bout 
3 l'autre.

Les journaux anglaia cite it île» 
clnfTie» asset curieux et propre» 3 
donner mie idée des dépense» qu'est 
eu mesure de s’imposer un journal 
tel que 1e Times, de Londres.

Li numéro du !)() juin dernier, où 
se trouvaient le» dépêche» du Gap sut 
la mort du prince impérial que toute 
la presse a reproduites, contenait en 
télégramme», venus des Indes, de 
l'Amerique et de l’Afrique, plus de 
cinq colonnes, soit neuf mille mot», 
ce qui, au tarif plein de ILL'» le mot, 
représente plu» de 10,400 dollars

Assemblée Législative
I août.

Les lulls suivants sont présentés et 
passent 3 leur première lecture :

I il 11 pour amender l’acte coure i 
liant le département de l’agriculture 
et des travaux puhlirs, présenté par 
Chon. M .loly

Hill pour amender davantage la loi 
concernant l'instruction publique,pré 
seulé par M l'Aquet.

Bill pour amender les luis de la 
chasse dans la province de Québec, 
présenté par M Watts.

Ge hill est référé 3 uu comité »pé 
cial.

Le hill d'incorporation de la ville 
de Montréal passe eu comité général 
et est adopté au concours de la chaut 
brc.

Sur motion de M. Sheliyn hi chain 
hre examine eu comité les amende 
meut» faits par le Conseil législatif 
au hill d'incorporation de l'Union 
Commcrnalu de Québec. Le comité 
rapporta le bill avec de» amende
III Mil tS.

Sur motion de M. Hondo, la chain 
bre se forme en comité pour examiner 
le» amendements introduit» par le 
Gousei! legislatif dans le bill pour in- 
corpornr la ville de Nicolet. Les 
Amendements sont lus pour la deux­
ième fois et adoptes au concours.

M. Fi.ynn demande au gouverne- 
maul pourquoi le terme Je U cour 
aux lies de la Madeleine a été Üxé, 
cette année,«u moi» de juillet, au lieu 
du mois d'août comme ci devant ?

Le procureur-général »e lève pour 
répondre quand l'orateur le rappelle 
3 l’ordre eu disant que Cette question 
«si semblable 3 celles qu'il avait dé]J 
déclarées contraires 3 l'ordre, parce 
quo ce n’était pas des questions qui 
pussent provoquer une discussion.

M. Fi.ynn regrette l'action de t'oia 
leur. Cela va l'obliger 3 demander 
le» papiers, et il peut ne pas y eu 
avoir, afin d'obtenir une information 
que ses électeurs désirent et que le 
procureur-général paraissait vouloit 
donner.

Après discussion l'orateur voyant 
que c'est le désir de la chambre, rc 
lire son objection et le procureur ge 
itérai répond que la chose a été faite 
3 la demande de J. Blanchette et du 
juge McCord, afin d'expédier les .af 
fatras de la cour.

M. Flynn demande si le gouverne 
meut a l'intention de prendre eu cou- 
sidèratioii| dans la distribution de» 
deniers consacrés 3 la colonisation, 
la position défavorable des comtés 
qui u'otil reçu aucun bénéfice de la 
construction des chemins de fer sub 
venlioitnéa par la Province.

L'hon. M. Joly dit que la chose se 
fera aussi tôt que cela sera praticable.

M. Flynn demande si le gouverne 
meut a été informé de la présence, 
aux Iles de la Madeleine, des deux 
honorables juges nommés pour ad­
ministrer ta justice dans lee comtes 
de Gaspé et Douaventure. 8i oui, 
quel remède il entend adopter pour 
remédier 3 cet état de choses, eu vue 
des terme» de la cour qui doivent se 
tenir à la Rivière-au Renard et à 
Percé,

Le procureur géuéral répond que 
le gouvernement u’a pas été informé 
de ce fa<t. A la demande du juge 
Lafram boise, les termes des dtfxé- 
rentes cours du comté de Gaspé out 
été changés. Par ce chaugeiueut, 
les cours qui devaient siéger à 
Percé le sept et le neuf soûl, out été 
renvoyées au tar octobre. La cour 
do la Klvière-au'Rtnard a été fixée

au 20 s-piembr . Par larraiigeineut « lion qu’il représente, quand cet iuté* 
(ail depuis la • outadéraltoii, la cour . lô:» soul mil su jru. 
de» lh-s de la M >-H< ma devint être L bon. M. Jof.Y lit qui la COBp*
Imine par les dru % jug-*» d-s G np** **l 
liOiiAV’-iilurt- J 1-1 tel ill-! du J l liitanjp* 
par l'un, et la tonne «1 é par l’autre 

M. GaUIIIIKH dellla‘1 la Hl la g lUVrP 
iteilleiit a ITiitautioii do ramolli a aux 
ni u il ici pal lia» da Gh onium ai Ghar- 
lovoix ca qu'alla lui oui emprunté 
pour das grain* de sainsOica», ;t la 
condition qu'elle «emploient cat ar­
gent pour da» améliorations locale».

L’bon. M. Joly répond que la chose 
«-st soil» considérait! n.

tin iépousa 3 M. M- iki*, concer­
nant I » iègh-iii'-iit da» réclamation» 
das »ou*-mtropraiieur» du chemin ta 
fer du Nord, entreprit par .VI. Macdo­
nald, l’hon. M Jo'y dit qui la gou­
vernement s'eu tiendra au rapport la 
M. Khauly.

Ivi répousa 3 M. Mtguaii, l’hon M 
Joly Git qua la diulrihuliou das octroi» 
da la colonisation sa fera la mieux 
possible dans l’intérêt da la province.

tin répoiiro 3 M Mathieu, l’hon. M. 
Joly dit quo la charnu) da ceintura 
aux Troi» Rivière», coûta jusqu'à an 
j inr l’hui $1)8,000 **t il faudra encore 
$10,000 pour la term n r. Il v aura, 
eu outra, la prix de l'Ilôtel Firmer, 
que la gou veruuiiiHii t va faire démoli r 
pour const'oira das sheli. Gala cofi 
t ua 81 i 000 environ.

M. Fi.ynn daman le des copias «la la 
coin m ishion nom niant l’hon T Itubi- 
tailla, lisuleiiaiit gouverneur «la la 
province da Qnébac, et la coin un .-ouun 
de tous les lieuteiiauls gouvaniaur» 
depuis la oouféilèralioii.

M Fi.ynn présenta li m • ion pom 
una a«lie«mm dainuilaiil pioduc.tion 
de certains doconnuit* et reineigue 
in-Mlt» au Mil|»tt du cllallliu «la far «la 
la Bue «las Gh ileiirs, motion déj3 pu 
bliea au long dans ium roomies. Il 
parla de l'importance de la construc­
tion de ce chemin «le fer pour In G ts- 
péai *, et da l'intérêt que la papula 
tiou de cette partie du piy» portait i 
c.ella entreprise. Il tii l'historique th­
en chemin da fer, montrant ijue la 
compagnie avait été incorporée en 
1872, que le chemin devait ê;iu cens 
H uit depuis l'extrémité (lu comté d>- 
Boiiaveutiire jusqu'à Uaspéhiac, dans 
ce comté, 3 une distance da IHU inilIeH, 
et pouvant même s'étendra jusqu'au 
bassin de G ispé, avec uu delai de 
ci u (j ans pour commencer de bonne 
foi l'entreprise et dix an* pour la ter­
miner, que, par uu acte de la môme 
session de 1872, un octroi de III,UDI) 
acres de terre pour chaque mille fui 
accordé 3 cette compagnie ; qu'eu 
1871, la législature aceorla 3 celle 
compagnie un subside de $2,300 par 
mille, 3 la condition qu’elle renonce 
rail, avant le mois de janvier suivant, 
3 son octroi de terres; qu'eu 1873, 
uu subside additionnel du $1,300 lut 
UHCordé 3 celle compagnie, faisant un 
subside total de $270,000 pour la dis 
tance de |80 milles, dans la supposi­
tion que la coiup iguie avait renoncé 3 
son octroi de terres, sinon $270,01)0 
plus l'octroi de terre» en question.

Que par uu acte de I87G pouvoir 
est donné au lieutenant guuverneui 
en conseil do distribuer 3 d'autres 
compagnies le» subsides des rompu 
gnies qui ii'avaiaut pas remjdi le» 
conditions de leur acte d'mcornora 
lion. Qu’en 1878 l’hon. M. de lion 
cherville chargea M l'etersou, un in­
génieur de son département, de faire 
un rapport constatant si «vite coin 
paguie avait rempli les conditions de 
son acte d'incorporation M. l'elei­
son lit rapport que ta compagnie n’a 
vait pas,de bonne foi, commencé dans 
le temps voulu la construction de ce 
chemin. 1.3 dessus M. de lluucher 
ville aurait promis 3 d'autres com­
pagnies, notamment 3 celle dont le*, 
intérêts sont représentés en cell*- 
Gli itubre par l’Iion. député de SIm-i 
hruoke, le subsi le de cette romp t 
gllie. Que, d'après la déclaration 
faite au commencement de celle s»s 
sioii par l'hon. député de Hlierbroke, 
confirmée par celle de l'hon l'iesn 
rier, le gouvernement aurait déjà 
donne une partie de ce subside 3 la 
compagnie représentée par l'hon. dé 
p ité de SI».*i brooUe.

Il ne veut pas blâmer personne 
eu particulier ni le gouvernement 
pour avoir fait cet acte si comme cela 
paraissait être admis, le gouver 
neiiient précédent avait pris l’eu 
gagement de disposer du sub i te 
eu question, mais tes documents 
une (ois produits feront connaître la 
vérité sur cette question.

tin face de la position qu'occupe 
maintenant le district de Gaspé, privé 
qu’il est des avantages d'un chemin 
de fer, avantage» qu'ont I t plupart dts 
comtes de la province de Quéluc ; 
prenant «mi consideration le fait que 
la population de la Gaupéste ou 
obligée de payer sa part de U dette 
énorme de $13 3 $14,000,099, dette 
contractée pour la construction de* 
autres chemina dans la province, il 
incombe au gouvernement el 3 la 
legislature de donner 3 celle ptipula 
don mie compensation quelconque 
pour Celle privation de $720,000 de 
subside.

Il a été heureux d ent nuire de la 
bouche de l'honorable premier mi­
nistre, en repense 3 sou mierpelloiiou 
de ce jour,que te gouvernement, dans 
la distribution de» argent» de coloni­
sation, prendrait en |con»idéialiou la 
position défavorable de» comtés, non 
bénéficiés par la construction de che­
mins de fer.

Il cite le discours sur le budget de 
1874 de 1 bon. M. Robertson, alors 
trésorier provincial, où il pose eu 
principe que tous les comte» de la 
Province doivent autant que possible 
bénéficier Je la construction des che­
mins de fer et qu'il u’est pas juste de 
faire contribuer une p«rtie de la po­
pulation de la Province au coût de la 
construction de chemins de fer dont 
elle ne relire aucun ou peu d'avan­
tage, principe appliqué par l'bon. 
M. Robertson en laveur de la rive 
nord ou tleuve Saint Laurent, popu­
lation qui avait contribué avec U 
population de la rive sud 3 la commo­
tion du « Grand Tronc sans eu re­
tirer les mêmes avantages.

M Flynn termina en faisant uu 
appel puissant en faveur de ses cons­
tituants qui étaient ou ue peut plus 
intéressé» dans celte entreprise et de 
Clara qu'il croirait manquer 3 son de­
voir de représentant de celte division 
si, dans une circonstance aussi so- 
lenuelle, il u'élevait pas la voix pour 
défendre leur» intérêts,st que jamais il 
ne garderait le silence quelque soit 
le gouvernement au pouvoir qui re­
fuserait de rendre justice à la pop ila-

gnia a ihçij $73 par mule et que c’est 
tout ce qui a été dépmsé sur le cbe- 
fii i n et cela étant, il ast évnlaUt qua 
la compagnie u'a pas agi d» bonne 
fm. Il ajouta qua l'octroi a été c.ou- 
ll*qnô d 11vi»é autre Lévis et Ken- 
uéb-c, SiMiih Lislsiu, l'ilarnational 
ut Quebec. Gantral afin da terminer 
ce* cbamiuv 11 regretta d'avoir été 
oblige da h- fair*-, mats c'était uéces- 
sairn, d autant plus que la gouverne- 
iiia.it prér.é.jaiii avait promis ce s«ib 
•ide à d'autre» compagnie*,el il men-
(mu......Hie lettre da I hull M. DeHou-
ch-i villa que la dép«ité de Kber- 
bro k - Ini avait montré*.

I. linn. M Roiikhmon dit que le 
Ida lia, s’il y a liait de hl.Voer, doit 
r-tournai sur las promoteurs du cha 
mm ai non sur la compagnie,et quant 
au auh*i la il avait une lattre eu sa 
po»»"h*ioii de l'hon M. D-Boucher 
villa pi omettant da distribuer ce aub 
»ida à d’autre» compagnie».

La motion est adoptée.
Suit proposition de l'bon. M. Ir- 

v;ne, la pétition «le la compagnie du 
chemin do far da Québec et du lac 
S dut-.) au est référée au comité des 
ordres permanent» avec instruction de 
r-coiisi ler.-r sa décision.

(/bon. M. Joly informe la chambre 
(jua les olli :ibrs de la frégate frau 
çuse ont invité les député* 3 les vi 
alter, il invita las député» 3 se réunir 
demain à u ie heure el quart sur 
«|nai de la Raine.

M. Wrirriii.it demande si l’invita- 
tiou s’é end aux femme» el aux filles 
le* députés.

L’hon. M. Joli dit que les otfi ter» 
I" 11 in iriuefraiiç (is»oula*sezg «laut» 
no n l'-cevoir av c courtoisie leur» 
féru m*- s et leur» filles aussi bien que 
•« no» am i r«, no» cousines et nos 
tan tas. •>

Nouvelles de Manitoba
Winnipeg, 2 août.

M. Brown, secrétaire provincial 
est parti, hier, pour Ontaou tis.

(>o n’.i pas encore de nouvelles du 
lioiiieoaiil gou varuour d'Ontario.

I,e llrrail, «I»’ Ittiloford, du 14 juil 
let, dit «j ih quelques Indiens sont 
(liée travailler sur des fermas et 
d'autre» sont retour.lé» dan» le» prai 
ries. Le gibier leur foui nil tempo 
ralliement de quoi subsister.

I.»* même journal apprend de h 
Montagne des Uns (pie les Sionx 
ont ordonné aux Metis qui son 
campé» 3 cet endroit de quitter la 
plaça». Ge» derniers ayant refusé, le 
Hiotix ont tiré sur eux, ni lis personne 
n'a été atteint et la choie en est restée 
13 poor le moment.

(Oilicnil.)
». uni r ■!>. rii.lr .lu «'oiio.-il-.lr-Vill.-.

Vendredi, 1er août.
l'lèsent»i—Son Honneur le maire 

et MM. le» échevm» Bourget, Goay 
Rhciiiuio, Yalleraud, llencbey, el 
MM. le» conseiller» Brochu, John» 
tou, Il (gens, l.angevin, McLaughlin 
Me\Yilliam, Boy el Russell.

Le procès verh.il de la dernière «ô 
atice a été lu d adopté.

l'ivaeulé un état des deniers per 
çmi» sur le» marchés ci après men 
donnés, pen huit le mois de jmlle 
del mer, el se moulant 3 la somme de 
3 savoir :

Marche Jacques Garder. ..$228 30
s Montcalm. ......... 137.82
» Berlhelot............. 70.00

Présenté un.» lettre de 1). A. Geg 
gie, écuyer, secrétai 1*0 de la compa­
gnie .lu g i/. de Québec informant le 
Gunseil quïi mie at-S'Miible* de direc 
leurs t- une le 28 juillet dernier, il 
a été résolu :

( Qu'une réduction de $2 par lam­
pe nui' le prix actuel >oit faite, pourvu 
que la corporation continue dem- 
pl * y * r le iiièiu • nombre de lampe 
m nn’enanl en usage et la compagnie 
fri d« plu» miei eduction de prix 
selon le.» arrangement» que l'on fera,
• Uns le cas où la corporation augmen­
terait le nombre de lampes.

B uivoyee au comité de» chemins
Pics nié une lettre du môme, In­

formant le Gotiseil qu'il a reçu ins­
truction de» directeur» de la compa­
gnie du g (/. d'mform ir le Conseil que 
dans le cas où il déciderait de dis 
continuer fe-lairage des rues par le 
gaz, la compigiiie sera prête 3 ven 
die au Cotiweil tout.-*» les lampes des 
rue», maintenant eu usage 3 uu b.i»
pi IX.

Renvoyée au même comité.
Présenta une petition de Arsène 

Ve/.m « et autres ch «Ionpiers deman­
dant que le prix d« la liceuco impo­
sée sur eux so:: réduit.

Renvoyée au comité das mar­
chés.

Présenté une copie d’un protêt 
notarié a la demande de George Cal 
ton Bale, écuyer, alléguant que la 
corporation a dernièrement fait cer­
tains cbageiueuU eu élevant le ni­
veau de la rue Des-Carrières, chan­
geant par cela le cours de l'eau, prin­
cipalement après le» gro»»es pluies, 
de sorte que sa cave devient subtuer 
gée et de grande» quantité» de vase 
et .le saie lés s’y déposant.

Beuvoyee au comité des chemins. 
Présente copie J’ui) protêt notarié 

3 la demande de la compagnie de 
fllôiel Russell, »e plaignant qu’un 
grand nombre de charretiers el «’on- 
diictaurs de voitures de louage er 
rent jour et mut eu c-ontravention 
aux leglem-nt* de la cité eu se te­
nant constamment 3 l'entour de 
l'Ilôlel Sinii-louis avec leur» voi­
tures au lieu de se tenir dans leuni 
voitures sur la place (stand) el de­
mandant des dommage» au montant 
de $3,000 que la dite compagnie À 
soufiert, la corporation ayant négligé 
de faire observer ses réglements. 

Renvoyée au cornue des chemin*. 
Présente un état du shérif roncer 

liant la contribution trimestrielle d» la 
corpora ion pour la garde de la pri 
son commune de ce district, due le 
premier août courant et se monta it 
3 $4ii(V

Renvoyée au comité des financé». 
Présenté une lettre du conseil du 
bureau de commerce de Québec de­
mandant si c'est l'intention de la cor­
poration dé constrnire,cet été, dans la 
cour à bois a«i Palais, un réservoir 
pour hervir en cas d'incondies dan* 
les quartiers 8aiiil-Roch et Saint- 
Pierre

Renvoyée au comité du feu.

Présenté uoe lettre d* G. Dullâirgé 
ocr, ingénieur dé la cité, sur lâ né- 
eatstté absolue d» p*?er le* marché* 
Choatplaiu ét Finlay atnai qt'uu éui 
du coût probablé de cet ouvrage. 

Renvoyé au comité da» marchés 
Pi é**uté deux police# de garaotie 

avec la* reçu* pour icelle*, une dans 
la « Canada guarantee Compmy • et 
'autre daus la «Citizen* Insurance 

al Investment Company • pour la 
somme de $3,000 chacune, de la part 
de C. J L Lxfrance, écr., trésorier 
dé la cité, en faveur de la corporation 
de la cité de Québec.

Présenté le 1,193* rapport du co­
mité d*s finance».

(Licence# d'aubirges et d’épice 
ries)

Du consentement du conseil, M le 
conseiller McW.lliam, secondé par M. 

’échevm llencbey, a proposé et il a 
été résolu :

s Que le 1,193e rapport du comité 
des finances soit pris eu considération, 
ce soir, comm * ordre du jour. • 

Présenté le 333e rapport du comité 
des chemins.

(Bois de chauffage.)
Du consentement du conseil, M. i’é 

chevin Valleraud, secondé par M. l’é 
Imvio llencbey, a proposée! il a été 

résolu :
• Que le 533e rapport du comité des 

chemins soit pris eu considération, 
ce soir, comme ordre du jour. •

Présenté le 499e rapport du comité 
du feu.

(Statue d'un pompier sur la tour.)
Présenté le 14e rapport du comité 

«les réglementa soumettant uu projet 
de réglement intitulé : • Réglement 
pour rappder le réglement u" 248 et 
mettre le réglement n° 207 eu force 
suivant sa force et si teneur, s

Du consentement du conseil, M. le 
coiisxillnr Russell, secondé par M. l’é 
chevin Rourget, a proposé et il a ôta 
résolu :

«Que lorsque ce conseil s't.jouiue 
il soit ajourné au premier vendredi 
de septembre prochain, 3 7.30 hrs 
P. M. s

L’ordre du jour étant appelé,
Lu le 333e rapport du comité 

des chemins, lequel ayant été mis 
aux voix a été adopté et il a élé ré 
soin :

« Que la soomistion de J. 11. C'iot 
pour la fourniture à la Gorporation, 
de la quantité de madriorsqui pourra 
être requise pour le reste de l'année 
fiscale, A $16.30 par 100 madriers soit 
acceptée, étant la plu» btsse et la plu» 
avantageuse. »

Lu le 533*' rapport du comité des 
chemins, lequel ayant été mi» aux 
voix a été adopté «t il a été réHO'u :

• Que la soumission de W Z. Le 
mesurier, pour D fourniture de 350 
cordes, plus ou moins, de bois de 
chanffige, moitié érable, moitié me 
risier, trois pieds de long, pour la 
somme de $3 90 par corde, cbarroyée, 
délivré», et placée où il sera ordonné, 
soit acceptée, étant la plus bas»e et la 
plus avantageuse. »

Lu le 1195» rapport du comité des 
finances, lequol ayant élé mis aux 
voix a oté adopté et il a été résolu

• Que les certificats des électeurs 
municipaux pour mettre à même le» 
personne» dont suivent les noms, 
d'obtenir des licence» d'épiciers et 
d'aub^rgista», en c«lt» cité, pour 
l’aunée expirant le 30 avril 1880, 
Huieut confirmées. •

tiriciBR*
N. Saint-Pierre, rue de l'tiglise, 

quartier Jacques Cartier.
Garroll et Gumming», rue Saint 

Georges, quartier Ssint-Jeaii.
Restaurant.

Robert Smith, rue Saint- lotepb, 
quartier Jacques Cartier.

M. l’écbeviii Bourgs, secondé par 
M. le conseiller Bouchard, a proposé 
el il a été résolu :

• Qu'il suit permis au comité de» 
marchés de depeuser une somme de 
$060 pour repaver celle partie du lei 
rain laissé vacant par la compagnie 
du Grand-Tronc, pour l’usage du pu­
blic, en attendant que cette corpora­
tion réclame ce montant de la dite 
compagnie, telle que évalué ptr l'in­
génieur de la cité, pourvu que le co­
mité des finances trouve les moyens, 
et pourvu aussi que l’avocat de la cor­
poration est d’opinion one cela ne 
pourra préjudicier le» droits do la 
corporation contre le Grand Tronc. »

prendra quelques centain>-s 1 exem­
plaire» et le succès de cel ouvrage si 
utile nous para) assuré. Il paraîtra 
dtn» le» premiers qmi.zi jours apres 
lé session, lise vautra relié à un 
xris tres-mo Jiq te. M. D -sja im» a 
■*» .tendon de continuer celle publi 

Cation, une antre année, s’il reçoit 
l'encouragement sur lequel il compte-

Nous avous reçu uu exemplaire 
« l annuaire du cercle catholique 

de Québec et nous en remercions qui 
de droit. Il coulieul le bief de Léon 
XIII aux membres du cercle; une 
conférence sur Rome donnée au 
cercle par l'hon. juge Koulbier; la 
lis o alphabétique des membres du 
cercle ; le rapport du comité de di­
re* tiou pour l’année IH78-79 divers 
rapporta du bibliothécaire, du Ire 
»ori--r, des sous œuvres, avec pièce» 
j ■i ftaatives. G'est, en un mot, l'ex­
posé de tout ce qu’a fait le Cer 
ce Catholique «le Québec peu laut 
l’année. C’eet le deuxieme annuaire 
que le Cercle de Québec publie de­
puis qu'il existe et il est bien propre 
3 nous faire comprendre le bien 
qu’opè'o cette a-sinatiou et le zèl 
qui anime chacun de ses membre*,

M. l'écheviu Ilenctiev, secou lé par 
M. le conseiller McVViiliam, a pro­
posé et il a été résolu :

« Que ce Couseil s'ajourne mainte­
nant d'hui au premier vendredi de 
septembre prochai.), 3 7 heures et 
demie P. M. »

Ajourné.

(Goauunmqué )

I.# revd. mess ire Boucher, curé de 
Saint Ambroise de la Jeune-Lorette, 
dont le cinquantième anniversaire de 
prêtrise tombe le 16 du présent mots, 
a bien voulu, 3 la demande de quel­
ques amis, remettre au mercredi sut 
vaut la célébration de ce religieux 
anniversaire.

Les nombreux amis du vénérable 
curé apprendront avec plaisir ce chan­
gement, qui leur donnera l’avantage 
de pouvoir te joindre à lut pour 
chauler l’hymne de l'action de gr$. o.

Les journaux de cette ville sont 
priés de reproduire.

La comité d organisation.

tfuerptr. I* sergent K now le* trouva 
t *. belle oocoro app *y*e À la mais# . 
!•* joaue femme déclara pouvoir 
idoimfier uu dee ludiviju». bde d-* 
fait veuir ce auliQ faire sa dépôt - 

ou, mais chose étrange elle u'est 
;us encore veuua.

—Courrter Ue Montréal, d’hier.
— M. Krupp est intarissable daii» 

se» divi-ntious destructives 
Mon dernier canon, que je n'ose ap 

peler sou petit dernier lié, est une 
ma< bine qui vous euvoie 3 troi# 
leueoun paquet de foute de quatorze 

cents livres-pesant.
Cela devient ridicule !
Kl jo du bien, car avant un mois 

cetta mec inique là sera si démodée, 
que rien que d'y penser ou sVu tord a 
les côtes.

Eu attendant, sou proj-n'li e est 
laucé avec nue vile»»» de 480 metre» 

la seconde. C’est à-dire qu'à sut- 
poaer nue charge de poudr* sorti 
sanie, il mettrait treille el une m - 
unies 3 parcourir la distance qui sé 
pare Berlin de Pari*..

tiuün, piévenu par uu télégramme 
qu'enverrait un e»riou, on aurait en­
core le temps d écrire son tesUm'Uil 
el d’aller serrer la waiu 3 queiqu»* 
amis.

M. G. Alphonse D‘sjardius, at­
taché A la rédaction du Cana tien, a 
entrepris de publier en uu volu­
me les débats du parlement de 
Québec pendant la seesion actuelle.
Il nous eu a tait voir quelques 
feuilles et le travail noue a pat a 
fait avec soin t-l impartialité. D'ail­
leurs l’expérience de M. Desjar­
dins comme rapporteur parlemen­
taire est bleu connue. Pour plus de 
garantie, il a le soin d» faire réviser 
par les députés eux-mêmes las dû- 
cours qu’il# oui prononcés afin d’être 
plus sùr qu'il a bteu reudu leur pen­
sée. Ou peut donc dire que cet ou­
vrage, entrepris dans de* cou litions 
quelque peu dè»avautageuse*,sera ac 
ceptable à loue eaux qui voudrotil ae 
renseigner sur les discussion» de 
uotr* parleu) mt, et méritera l'eu- 
couragaaeut de notre dépulatiou et 
du public en général.

Il «'oaprendra lea débat# de l'As- 
semblee législative ai du Couseil lé­
gislatif daus la «line volume qui 
aura de 2Ô0 à 300 pagee. Le gou 
versement ne peut manquer d’eu daus la cour il* s'empressèrent de dé

FAITH 1)1 VERS.
— On nous prie d'annoncer que les 

livres de cotisations resteront 3 la 
disposition «les intéressé», jusqu’à 
demain à 4 heure» de l’après-midi

— Dan» la soirée de diinuiu he, entre 
onz-» heures et minuit, un homme et 
une femme se rendaient 3 S mite 
Foye, par le chemin de italvèdere, 
lorsqu'il» firent la rencontre d'un rô­
deur de nuit, qui taur enleva uu pa 
nier contenant des etfd» el s'enfuit.

—Samedi dernier, une tamme du 
nom de Sophie Garant, épous* de M 
V. Plaute, du canton de Mailloux 
âgée de 53 au», est morte au fan 
bourg Saint -lean, où elle était eu vi 
site ch**z son beau-frère. Quand le 
l)r Rinfrel, M. P. P., arriva, elle avait 
cessé de vivre. Le jury de l'enquête 
a déclaré qu’elle était morte d'une 
apoplexie cérébrale.

— Hier soir, une rumeur se répan­
dit daus la ville que le Canada, A bord 
duquel étaient le» excursionniste» du 
Canard était péri par l’eau et le feu

Cette nouvelle créa beaucoup d'ex 
citation, surtout dans la partie tist de 
la ville et beaucoup de personnes 
passèrent la nuit 3 attendre leurs 
ami» ou leurs parent?. Le CtnaUa 
devait arriver, le matin, de bonne 
heure et 1 «s craintes augmenter* n 
lorsqu’on lie lu vit pas arriver à Then 
ru tixee. Dus information» furent 
prise» aux meilleurs endroit», el une 
dé^ôctid envoyée 3 la compagnie du 
Rich-then vint relever une pirlie il* 
la population de sou anxiété en ap 
prenant que le ümuUa étatisait) el 
sauf, 3 l’ancre dans le lac Saint 
Piei’io. La manivelle faisant mou 
voir l'arbre découché s'est brisée et 
le vapeur n’a pu continuer son che 
mm. l*e Troiê-Rivières est parti vers 
9 30 heure» ce malin pour ramenai 
ta» passager» qui seront ici ver» G ou 
7 heures ce soi . il y a au-delà d 
1,000 personnes à bord

-Nouveau-Monde d'hier.
—(Ju jeune garçon, de 16 an» 

nommé leibloiii, s’est noyé, l’antre 
jour, 3 Tewkesbury.

—Le vapeur St -Laurent partira, «ta 
main matin, à 7 heures, pour Gh» 
continu, arrêtant à la Raie Saint 
Paul, aux tiboulements, à Murray 
Rty, A la Rivière lu-Loup, à Tadou 
sac, 3 l'Anse Saint Jean et 3 la Raie 
de» lia 1 lia !

—Il y avait, le l«> août, dans 
orison de celte ville, 96 détenus, dont 
21 femme?.

— La lécolte promet d’êiru abon 
daute dan* tas comté» de Maskinougé 
el S tint Maurice. Les nouvelle» que 
non» recevons de» paroi««e» du haut 
du ce» comtés sont le» plus favorables 
Quant aux paroisses qui longent 
tleuve, tout parait abonder dans la 
qualité et la quantité. La récolte de» 
patates sera aussi ta double des an­
née» precedente». La mouche n'a pas 
fait autant de nommages que par ta 
passé.—C’. de Masklnonge.

-Ou télégraphie de Chicago, ta 17 
juillet :

• Auguste von Mauteuffil, (ils du 
prince Hermann von Mauteuffe! et 
neveu du général allemand vou Mm 
teuff 1, qui était ici l'hiver passé et 
vivait eu partie de charité, est mon 
aujourd'hui. U était adonne 3 l'in­
tempérance et il menait une existence 
déréglée. Ou iid sait pas s'il «'est 
suicidé ou s'il est mort de quelque 
maladie engendrée pir »on moJe de 
vie. s

désastreux.—Jeudi de Ix semaine 
dernière, ver» huit heures et demi** 
du soir, un orage accompagnée de 
giêle et de tonnerre est venu fondre 
sur la partie nord de la concession de 
la grande Rivière du Loup (en haut) 
et a causé des dommage» considéra­
bles aux récoltes des habitants de 
l'endroit.

L’orage allait de l’Ouest 3 l’K-t et a 
fait un chemin d'environ un mille de 
large sur son parcoure, en détruisant 
tas moisson».

Les gtêlons couvraient le sol el 
étaient d'une grosseur extraordinaire. 

L’on évalue les pertes 3 $50,000 
Dans la concession de* petites terres, 

paroisse d’Yamachiche, la grêle a 
anse: détruit presque toute la mois 
•on. tin different» endioits le veut a 
aussi abattu plusieurs arbres qui out 
causé des dommages 3 des laisses 
dans leur chute.

Les pluies conlimitlles que nous 
avons depuis quelq«ies jours out causé 
de grands dommages on plusieurs 
endroits du district des Trois Rivières.

Une grande quantité de foiu déjà 
coupée depuis quelques jours est ex- 
p»sért 3 périr—4*i Concord».

affaire mystérieuse —James Mc­
Donald est #110 3 I# satiou do police 
de la rue Yo mg cette nuit, deman­
der quelqu'un nour venir avec lui au 
n«. 71 rue Murray. Le aergont 
Knowlos se rendit 3 la rue susdite, 
ti# arrière du ir. 71 il trouva une 
jeune femme logée au deuxième 
étage d’une maison tills déclara 
que pendant la nuit dernière deux 
hommes sont entrés dans sa chambre 
par une échelle et voulurent «'em­
parer de sa personne, ses cris empê­
chèrent les misérables d'accomplir 
leur crime ; ayant entendu de# paa

Venta» par la Shérif—Août 1879
—Josepli-Leon-Octavo Vidal; contre Kir- 

mm CroD-uu et Cyriac Croteau.
L'ne terre située en i# paroisse Jm Saint- 

Apollinaire, de un arpent et un quart de front 
mit ‘2ti arp-Mil* de profondeur—avec rna^on, 
gr? u*eel cia Me dessus construites.

Pour êlie vendue a la porte do 1 eg lise de la 
paroisse de NAml-Apoliinaire, le Se jour 
d'août, à dix heures du malin.

— La (lorjMjrat ion de la ci te de gu el»ec , 
•îontre Delphine Lelarle, veuve de Ix>uis lia- 
gne

I Un terrain situé nie du Itoi, en la cit- 
de guehec, de 27 pieds et 3 pouces de front 
»ur W pieds de |»rorondeur—avec une maison 
eu briques a une elage dessus construite.

2. Uu terra.n silué rue du Koi. en la ci ti­
de gui'bec, de 2K pieds front sur 50 pieds de 
profondeur—avec une maison «n Mus dis us 
construit».

Pour être vendu hu bureau du sherd, en la 
cite de gué bec, le 8e jour d'août, a dix 
heures du matin.

BULLETIN COMMERCIftL
Moulant |>erçu à la Douau», le 4 du pn-seiii, 

daus le port de Québec—S34RII 67.

PRIX DE» ACTIONS.
Moiitrèal, 4 août 1871*.

1er bureau—Banque de Montreal, 137 à 
136J ; ventes. M) actions A I36ÿ. Banque des 
Marchands, 75f à 75; ventes, 15 actions à 
7ÔJ. Banque <1(1 Commerce, 1t»7$ à 107$. 
Banque I Milano. 64J à 624 • ventes, 2 actious 
il 62J. Banque d» Toronto, oU'.Tt IUHJ. 
Banque Consolidé, 20 3 12. Banque Moisoii, 
76J <\ 7UJ Banque du Peuple, )5J à 43. 
Ban que .lacques-Cartier, 62 ù 60. Cie. du 
Télégraphe d» Montres), K'JJ à 89J ; ventes, 
175 actions à MO. Ci», du (*a/. île la Ci le, 
117 à 1164. Cie. du Chemin à liases de la 
Cita, S3 J a SO.Cie. de Navigation du Biche- 
lieu et d'Ontario, 45 à 131. Cie. iI'Asmi- 
rance Hoyul» Canadienne, 4b à 43 ; ventes, 25 
actions A 45.

MAIU.MK DK (iHOS.
Montreal, 2 août 1879. 

I'lkik.—Marché très-calme; pas de d 
mande, quotations ferai»» el seus change­
ment.
Kxlra Su|ierieurw.......................$j 20 a 5 25
Kxtra Superlin»......................... 5 10 a 5 10
Kancy........................................... 4 974 a 5 00
Kxtra du printemps..................  4 90 a i 95
Superlin»..................................... 4 60 a 4 70
Forte du houiauger................... 5 10 a 5 25
Fine..............................................  4 10 a 4 20
Moyenne..................................... 3 35 a 3 50
Bollards ..................................... 2 90 a 3 10
Ru sacs, Ontario..................... 2 37j a 2 45

Do marque de ''die........  2 55 a 2 55
Üle du Canada— Bh- du irinlemps, nominal 

• te $1.07 è $1.09 
tlruan—$t.75 ù 4.75 
M a is—45c à 46c 
Avoine—33c à 34c.
Orge—Nominal.
l’ois—79c à 80 par 66 livres
Bkckhk—Idc A 14c.
Fromage—5c à 5Je.
8aindotix—9c à î*jc.
Lard—Mess, $13 00 a 13.50, Thin, nomi­

nal.
Alcalis, par 100 livres—Potasse, $3 60 a 

3 65. P»rlassa, $ >.65 a 5.75.

4 août—Par le »teamer Laie Stoigon, ar­
rivé de I.iver(>ooi—3 caisses,Il balle à P lia. ; 
ueau et Frère. 25 caisses, 25 boite» a .lohu 
Loss et Cie 3 balles, 7 caisses A J Hamel el 
Frères.—Le rested» la cargaison pour Moid- 
ival el 11 hiesl.

Put ik Ciikmin ok Frn <îk»nd Tronc— 
t août—500 seaux saindoux à Led en et Ci» 
100" do à N Turcotte. 75 barils lard à its- 
iiju I et Cie 3 machines à coudre à C Ba-roti.

PORT DS QU R B RO.

A B H I V A G B S .
4 août

tfur/ui- Champion, (Ireenoek, B H Duval, 
charbon.

— Inga, Sydney, 21 juii. Bold C Adams et 
Ci», charbon.

Satire Sea k ug, loch Lamé, 12 juil, A St 
Thomas.

Hnrge Lula. Whitehall, N Y. J MacNauglitou 
cha< bou.

Steantr .lestnoud, Bs-iw. 20 juil, pov
Montreal.

K X P R D I G S.
4 août

Barque Hagaland. pour ordre.
(îoeiettf Marie-Stella, CUorioltelovi j, 

«î Paterson.
1 P K,

Sommaire dea annoneee nouvelle».
Grand loo'uoi da 1a P> ssance.—P. Heu- 

uter.

Débuts de la I>gislati,pe Provinciale.— 
G. Alphonse Dcsjard'us.

Chapeaux d'elA.—G. K. Renfrew et Cie.

Vin Quinm-* de Northrop et Lyman.

a m c a n .
Vente judiciaire.—Théodore Patrv.

I>v*i.iin£S, «lesirez-vous prendre de l'embon­
point, acquérir de l'api>etit, donner à votre 
coq* une habitude régulière, jouir d'un som­
meil réconfortant, sentir el savoir qua chaqua 
flhre ri tissu de voire système soit renouvela. 
Si vous destrex toutes ces choses comaienccz 
immédiatement à faire usage du Vin Quinine 
prépare par Northroj* el I.yrnan, de Toronto, 
et en |»eu de temps vous sentirez tout votro 
système fortifié. C’est un fait bien ounu 
que le Quinine a et# reconnu par U faculté 
médicale, depuis plusieurs années, comme le 
meilleur excitant de i appêut et 1« meilleur 
tonique connu. Kt pour la débilite générale, 
Ct-Ue combinaison sera trouvée supérieure 3 
toutes les autres j*èparaiions. Kt combine 
comme li l eal avec du xérès un el des azomea 
choisis, il dev lent un turtitiant agréable pour 
tout le système. Ix-s propr;-irs du Quiuuie 
sont de faire disparaître la lièvre De petites 
do*e*. fréquemment rvpéu**, raffermit la 

i pouls, augmente la force musculaire «t fortibe 
! le tau du S)sterne nerveux. L'operation par­

ticulière J« cette medecine dans la débilita

01814277



lb journal dr qurbbo,—tsto

g*»er»U. *t cMnflM «icuAui à i'ap|»ui * ** . 
I’ohjei dun* lougueet inmuueuvi .»bw*r»a- 
liOQ et oil croit quell* nt* fault*'» uuiai». •« | 
eii«f e»t administre* judici**u*«*meut. 4 u»«*n> 
iiu il > .«U d'autre» uiaiadm* 'I «11 Cared- r# 
dtifrreui. Le** personne* *l uw co«»UW“o»i ( 
UiMt j«euvt*iil It* |X«ailrr MU» >4 «uoiuUi» t 
U>fli ullf. |*ar<*«* >14 11 fortill* l>*u>.ua «H ie- 
♦rgane» dige*nf» "l n»r*M»*nl M faut phi» dw 
u>‘ uu deux bouledle* )**>ur eib-auer un b«en 
uulâti.e, et ll u« COUbeill fiei. -le nu«*d*le 4 U 

lUllOU U |*iu» d*ilCjl«’ R 
iii lr*iu4ii't<*r i« « Vkit Quinine ir»* pm |
NO'lhropr rl Lyman, I «iront*). • et *«u» i-i- i 
»:',I que VOU» obtiendrez ta valeur <1* voir* 
4igv.ll

Annonce* nouvelle*

GRAND TOURNOI
t>g LA

PUI88ANCE !
Lea (tampions *b-s ua'ioiulile» anglais**, 

écossaise, trlan<lii>« el canadienne-fran- 
,4i*c* prendront part à ce gratul 

»l«* Ucle .4U1 aura tieu .Ians la 
luagnili jue Sallv du

SKATING RINK
/iVt' SAIM'-Ml'IS,

LUNDI, IE 11 AOUT.
Il y aura DEUX REPRESENTATIONS, la 

premiere a DEUX heur» après-midi. ei la 
seconde à SEPT heure» el tienne <lu »uir, avec 
changement de .peclaele

l.a Truii|*e de» Acrobates «le la Mlle de 
Sa ut J> au. la Troupe du Parc U> iiina»l que 
,le Montreal, ain*i que plusieurs Champions 
de la Puissance, y compris ceux «le Queh«*o. 
ex-f nieront le» leur» -le force le» plu» extra<>r- 
«linairc» et siiiq«asser«>iil tout ce «|iu a eu- lait 
en. oie par le* meilleur» cirques <jui ont \i>ite 
Quebec, «mi lait «l'agdite, de souplrn-sc, de# 
j»*ux aerien», dans le» lra|**zes balauçoir», I**» 
lra)«ézes volant*, la corde tendue, *-t «Uns !«•» 
jeux acrobalu(U*» le» plu» étonnants ««l le» 
plu» n«>uv«‘aux.

Il y aura U NK COURSE EMOUVANTE 
enii«- le plu# c lèbre coureur de la Puissance 
et les Sauvages «U Caugliu.iwaga. I Aigle 
Blanc. Deer Foot ouïe Pied «le Chevreuil, 
et ceux «I»! burette.

lin trio «le célébré* «lanft**ur* eaécutera le» 
pas le» plu» «litlicile» avec une souplesse et 
UU goût lies plus arli*tK|ties.

Deux Corps de Musique, au iiomUre «les­
quels »e trouvera la c«débre BANDE IIAHUV, 
rempliront la |»arlie musicale.

A0MI8M01* : ‘25 cl» Sieges reserve*. 50 cl*. 
Directeur «il cher: I* MEUNIER. Pruprie- 

tu ire «lu Parc <îyinii*»ln|ue Sainl-Jean-Bap- 
ti»te. Montreal.

mgr la» Banile Hardy j«»uera sur la Ier­
ra »>•• Huiler m, DIMANCHE SOI K, le 10
aofil

5 août 1879. 678

DEBATS
DK LA

LEGISLATURE PROVINCIALE
/>« irj‘D‘iM«j .SVjtton, 4êm* Ciirlemenl

1879
Prix : $2.50 l’oxomplairo relié.

(J ALPHONSE DKSjAHDINS,
Bureau du L'urikIiV/i, 

Quebec.
5 août 1879. 000 ___

SIROP DES BARBADES
SIROP TRÈS-BRIUANT DES BARBADES

Poinçon!*, Tierct-s «*t Barils,
Maintenant en «léchargemenl du COLONEL 
KLI.SWOlt TH. «-apilauie Louliert, au «in.ii
tlille»pie,

Et «mi vente par
JOSEPH LttFAGK,

Nos 17 et 19, rue Sainl-lac«|U« »,
liasse-Vil e, 

Qu«-I«ei*
1 août 1879. 67l-3f

DEMANDES
C|»\ A CENTS. |H»ur vei.dre un article 
OxRP /» «te consommation g’-ueru le «*t eu 
demainle tournuliere Lu agent «« t«l peut 
la ire de $3.00 ù $5 00 par jour. S'.i.|i«*s*er 
par lettre. Boite 843, Bureau <le Po»le, 
Quebec.

2 pul. 1879. WI 3in
t a. X._—----- - - —
VELuUTINE. etc

Veloutine Charles Kay. jeunesse. heaute, 
hygiène, Poudre «le ru *p»-«.iale pr»-pan-e au 
li'ismnth Paillettée d’argent |«our la chevelure, 
Ptvudre blotnle Mi)«eilln«* pour b»» cheveux, 
Paillet*^; diamant, l*ou«lre pour le* cln*veux 
dite l'oinlre diamant. Pou'Ire «lile dergent. 
Poudre dite Poudre d’ur.

Pommade pro<li>:ieU8o, de véritable graissa 
«l'autruche Cr«>me de tnielle crittali-w, pour 
la chevelure Véritable graiss» d’our», contre 
la chute «le# « heveux. thème Florentine pour 
embellir et entretenir la chevelure. Ponimad«« 
de» demoi*elle». pour emlx-llir la chevelure. 
Brillant rubi». jiour embel'ir la chevelure <J»-s 
dame», lui «loniier une teinte naturelle et la 
rendre souple et bridante sans la moindre 
difficulté.

En vente chez
||. L. CR KM A/J K.

C»

Ventes pu Knout.
»■«.. V gl KBEC. I « «■ «. .«»■

Im»thi« r dü Qi’keac. J wiBwn*.

No. UO.
itoHKhl WILLIAM HKHAN rl M,

P,-tii.euu4ire»
Plr.itUK LKMKLIN, huissier.

Defendeur
Vwi public e»t |«ar le* préseule» donn*' que 

le DIX-NKL VI KM K jour «lAOt’T courant, à 
DIX heure» du matin, au marche Montcalm.
• I »’i» le quartier Aloulcalui de celle c.te «le 
Q iebec, aura beu la vente j ubhqtté de» 
III able* et «*tfr«t» du dit Pierre l^meltn, con-
# slant eu uue commode à sept tiroir*, troi» 
tab c» commune», et autre» eiîet# »»i»is jsir 
m 1 en cette cau»e. eu v<*rtu d’un bref de 
X ri /a, «ut 1it botui email»* «le celle t^)ur con­
tre 1e d*t Pierre Lénifiai.

THKOlHiKK PAIR Y, 
Québec, i goût 1879. C79 II. 0 S.

FMTKK POl'R TAPIS !
Pour mtltre *>u, Ut Tupit, Ut PrrlorU, 

PD*., tic
Mien ne lui est comi*»r»ble t«our préser­

ver du Iroid, de i humidilf et |«our les plan 
cher» inégaux II coûte un» bagatelle. 

.Maniilat lure et eu venu* par
J el W. H K ID,

Rue Saint-Paul.
28 avril 1879 337

CHEMIN DE FER Q. M. 0. El 0.
Excursion du samedi !
JUSQU’AU 27 sKPTKMHRK «b* Itdlet» 

«I KxcurMOii qui seront bon» «leptll» l««

SAMEDI JUSQU’AU RETOUR LE LUNDI,
Te première clanne,

*,*ront vendu* pour toutes le» stations JU»«|U’i 
la Hiviûrv-du-liOUp,
Moveimaiit un seul prix eu prenant uu 

tullel tin retour.
Oux qui désirent visiter l«*s Source» «le 

Saiul-lfoii peuvent le faire en arrêtant à la 
Rivière-ilu-Lnup.

J. T. PltlNCK, 
Agent iténéral df» Passager*. 

9juil. 1879. G08-injv

NOUVEL OUVRAGE

HISTOIRE DU CANADA
A l'usage «tf» écoles primaires et «le» maison» 
«l’éducation, par l'ablA* L. () UauTHian.iloctem 
en th«*ologie, ancien professeur au S-ininaire 
«le Qm bec 144 pave» 111-I6, carlouué.

Ont ouvrage a mente l'imprimuTur de Mgr 
l’Arclievèqu».

Ku veut® eu gros chez le» éditeur» A. COTE 
KT Cie., rue Saune-A une. haute-ville, Qu**b«*«*.. 

îjuil. 1879. ______ ________

PARFUMS POUR LIS MOUCHOIRS.
B»l-Oriza. pnrfuin conrenti**. Bouquet im­

pératrice. K»t-Oriza Lv» «le la Vallée, etc. 
Parfum «lu Phénix. Itr #«*» «l'Espagne. |«ar- 
fuin coin entré d**» Heur» «le l'Atululoiisie 
Bouquet «le» Odalisque», pour le mouchoir 
Violette, etc . etc

Kil vente chez
M. L CltKMA/JB,

19, rue Buu«lo.
22 jul 1.1879 656

J B. HEBERT
MliDKCIN VKTKRINAIRK,

IN* rM NiMim 4pi An get
En fret du marché Ja<.quts-Cariur, 

S'iim-lloch.
Il »c charge «le guérir les maladie» sui- 

vante», iégai*<lee» comme incurables: Epar- 
vins, rxnqbonrt, elluit» «le la hauclm, «!«•* 
reui», d.'* e|«»ule# et du pie I», c«»r* aux pi«'d», 
tiruux. vesigoou», casseret», bouil* * «>u molles, 
ata., etc

gjT H e»l lé frère de A. O llélwrt. écuyer, 
Miitreioi» prol.*»»eur « riinivef*ite»leival 

11 iiov lï” 1010

12Jail. 1879. G3 Rue Buade.

PAPIER CHASSE PUMISES.
Papier chasse puhaiv*» et |»oiir pn-Sérver 

i«»s fourrures, les lamages contre les miles.
Papier insecticide odoritérant. 

Papier isvcticiilD odoi itérant «Jetriiil le» 
insectes, ou I**» chasse. *

En vente chez
M. L. CREMA/JE, 

22jUil. 1879. G53 19, nie Bua

ALPACAS NOIRS LUSTRES I
200 PIECKM

partis: ÜV UTOCK /»'UNK masisac 
TURK,

VENDI S K GRAND 8ACRIFICB.
40 pièce» .i 26 et», valant 40 cls.
40 piece» 4 32 et», valant SU cls.
40 pièce* à 37 cl», valant 58 cU.
40 pièce» A 45 cls valant 65 ci».
40 pièce* à 47 cls valant 70 et». 
l.es etfrts ci-de»su* sont <le i*r*-miér«î qua 

litr et mentent (t’attirer l’attention spéciale 
de* acheteur».

GU) VER, PH Y KT Lie.

250 DOUZAINES
kl.MiCHOIH* KN Tllll.K, OUHLKS, pour 
dame* el messieurs, à «1*-» pnx riceptiaiiiie 
Inueni bas.

GLOVER, FRY ET Cm.

habillements de messieurs
En »ui plu» de rassortiment général que 

nous aveu» «tau» cede|«an*iuenl, nous olfron» 
d'escei lents

Hablllemtntt d« Tweod é $10 50
Fait* à l'fUhluwa*nt, des d«jruieres moles 
et Ire»-bon marché

«LOYER. FKY ETC1*
3 moût 1179 <73

CELEBRES

REMEDES FRANÇAIS
rRif*AKft» ran

CRIMAULT A CIC.
PHARMACIENS.

8 Ruo VIVIKNNB, - - - - PARIA

SIROP DU DUSART
I t LACT :-PH08PHâT« DI CHAUX.

Tonie Ileoonatitaant et Digestif pa**^
,-ulu n nient «•«•iiveuidde «ax ntjfUjtuUt», nul 
*)■!,. h.. « u /r.ipt nul e(/iiiii. Un J trouvent 
U « «bu» nia calcaire» qui entrent «lan» la 

, i n 1$ «'«. Trèa-utile» »»z 0um<4 
, L - , • t aux Xvurn «, dont il enrichit le

l.:l

ü":le ds rois dx kobue pan-
CBSATIQUS SS DSPBSSNI.

I'Mtin I* pr«»*'lèmn e*t rfaoln de prendre 
d*s i (suite do Pote de Morue sans repu­
gn.tnce. L'aljnoction «le Pancréatine al bjiue 
o<* l.-K! «lu ni<»r«é*, donne A celle dermare 1 a|^ 
t un-lie * d une f r/*</«ifdfarnl Jiyf «é, fl 
p ût a rr4,tUt. un ut la prendre a**c du 
Ttuly f'*»/», ou Ch*eJat, \r , et elle ne donae ni 
titarrh, <, ni eeu</r. L Huile «le F«>i«: de Merue 
t an-ri'atique e-t j.re«.-rite t«»'U le# jour» p**AT 
la ('ifHSQmj’tton et pour les Scrojule*.

FRUIT JULIEN,
PUBOATIT VXOXTAL

Rau.i la forme d un '* l«onbon,” d'on goût 
tr>-—agr. uble b* Tioit Julien <*«t Purgat.r 
art if II »^t infaillible co-itre la Cowtipntfn, 
Jfpf*nt0r", I *t*p*p*it, OiVralÿit, .\#artf/glé
«A low ri MjlaJtti J* L /‘«an.

Plus de Dyipepaie. voutlsMaest ehet la» fsa» 
met enceinte», eu d» mal d» star.

ELIXIR DE PEP8INE
DE CRIMAULT.

P«*p«ine ne enbit pa» d altération dan» 
crt',- préoar.iiieti •t«*lioeu»e. Par »<jne«i*4uenoe 
• ù li pr< K-rcra aux poudres ou pillules 
Ik-ipaiiiea Kl!ee*t le rvmededige*tifpare»* 

• L u«-f et e*t au»*i en mèiae Uinpa une ü- 
«:. nr de laide tr- c-ognable.

]..» \|r..r Grima .Il Sollicitent • attention 
« |,i l in.ltû et du public »ur 1* fait que la
. r«-; «.n- est pr parée en France seule*

• .t File e#t de tiaocotip lupérieuns à 
itr.r autre», aourent extraite d» l'eitomae

«:«• ji ir< i.

irop et Pâte de Pin Mari 
time de Lagasse.

K npb.ré arre le plu» grand luceèa dan» lefl 
t’ «t i-rhcs, Brouehite, Hémopty»»» et Phthitw.

1: g i. rit le rmchemi nt de «ang, le» Toux 
| pin» oint«Lée», altération de la rotx, f*ar 
< witne» injcturne» d* l aathue. lea léaioa* N*< 
plu» krieuse* de» organe» raapiraUire».

SEULS AOBNTS:

LowrsN. mous, null a es,
PRMl irrtN KM GIM,

MONTREAL:
Kt en rente chef »««• le» Drog«i»«a» i»a-

peciablé» de I* ville et de la oamgagn»

a vi s.
Barta i 4* SurlhlesdASl 4t* Brus- 

r» un de Bsl\
Q. »i< c, juillet !».9

Eu o ifoihi l- a \ .|.>.m*.i .'••* .le la »«•**•
section *a au «u.ipt.»* <6 >i* a«aiot» t.ou»«* -• 
«lé» du tMii)»ia, le Itl'rtlv U DK" EX AMI 
NATEL’US noiliuir* éii vertu le a Ve Section 
de ce» statut». >e r* uni'Viil a ce bureau.

LV!WI I'lUH'HAIiSt it: \ 40/ /.
A ON/.K H Kl R ES DI' M \ I IN

Tou* ceux qui oui été réfère* p >ui l'ev iuieii 
)«âr 1* Huixau sont rvqui» Je returnvekr leurs 
«lemauJe* et Khi* «viu qui «ttairan.léiii «le 
i.ûiiveau à être licencie* comme Me*uri-ur» 
«lé Roi», sont par h* pif-ont llollllr» .te »«< 
pré»0lll«*r.

WILLIAM Ql'INN. 
Surinten.ljut «|e> Mc»uleurs .!« Roi».

SI jiul l»79 6f8 4f

LES LIVRES DE MUSIQUE
CAVENDISH.

lis n#"it|*r m» l rti«»n H" >lusiq ir
popali.rr peur le Fikuo.

PRIX- ,q«s « V N I S s E U L K M h N Y.
.t; -«y. « cl m {».r, y» a/ui form il

(a» livre» on lennébt »au» «toute la pin* 
belie coilec'.ioti Je mu-».qu. qui h i i jamais «-i*- 
publie.

Ou . btiemlr» «tes catalogue» ni l«-» .lenian 
.tant

II. MORGAN.
28, rue La Fabrique

Agent |HMtr la vente en gro* «tan» l« Puis­
sance.

(Xi louriiil .tu «-«'lumerco.
Iljuil 1879 618

NUL A BOKI».
I*AH I.K MOIlNINtl STAR.

7000 Sucs jrioR Sel, 10 hit ton-

En vente chez

tYKKtiV, HTKB’AKT KT Clf.»
QUAI DES INDES.

26 juin 1879. 565

NOUVEAUTES !
Venant d’être reçu» *.

LEI PâTBOU LKB PLIA lèlVKilA »K

(iitpiti \ iff ri:
Tomme ou le» imrle uujounl'hui «t laimlre» «*l

à Pan».
hftptSSlCS Uvosrse, Ftilre rl KaiIb

POUR )
MESSIEURS E l J EITHER GARLoNs 

De la célèbre maison «le Liv:«»in et Hkmmci' 
la*» plu» lia» prix qui «*xi*1«miI «lau*» le 

iJoiuüiiorf.

G. R. RENFREW ET C
Ru B«»4f, HftitMlllf

14 juin 1879. 5J3-t0ui-22uiari

GEO. P. 
KO WELL 

ET Cie.
Htiruuu <!’Aguttced* AnnonocH.

Pour le prix du dix continu, 

on peut sj* procurer une 
liroclum* <lu c«*nt pages avec 
dus listen du journaux et 
mcntiommiit les prix pour 
riiiHcrtijui fies «m n ou ccs

OBAND PÊLKKlNAÜfc;
a l *

lionne Sainb -liiiie
U y<itron,iÿt «jet i/ame$ Jn N, Mire 

virant

Le magiiiü.j.ie v ijkMir MEXYKhl . partira, 
M.\RD1, I. S a.ait. 4 6 h'-ures .lu matin, .lu 
quai Gh uu, I nn. avec le* |e*r»iuiiie» «lame* 
•*t uifMiieiir» qui votlduait pi,.|..lre paît à « «•
I» i« rmagé 

IVtX «lu viwag 
2 août Ig:*.).

. .«I l« r et retour, 50 ceutiii». 
673

CXCURSiON à SAINT-MICHEL
MARDI, 6 AOUT.

.4ta j r fit ,1e la Société de St. \ine(nt ./« 
>W «id StiiHt l'oiomb Je S,l ery.

M Hutuphrev a eu la houle «l'ulfi ir I usage 
le »«ui rapid - et coufoitable bu'i-au J vapeur 

Ri 1.4/.. qui partira «le Hillerv a 7 heures 
\ \l . un «haul ue Marche Ghampla n A 8 
heure» p.»ur les ev. ursuuiiiiMes «|<« lu \ i |<> 

la*» « lui»* le cr »»e lotie SUir «*t Emmet 
joueront *ur l«* lenain.

Le corps «le musique «le ptome-n* classe >lt* 
Sami*' Foye act'ompognera l«*s « v. uision 
lll*-t«vs.

L'on pro»’i*«l«*rrt s.ir le lorrain au tirage 
l'une loterie.

la* prix «le» «*4i t«** « »i «le 50 «-•*iit ni-. h*» 
enfant* au «lessons de H) seioul a>luu» gratis 

Le* «\irtes soûl à vendre elle/ MM Wnglil 
et Gu1., «-«tte Laiiiomagiie. «lie/ M KiIui«>ii.I 
Itiiouv. pliai lu u ieu» bas-»* v ille, «iiisi «ju«* 
«•lie/ les lIliMIlhre* 'le l’oi gain» ili m roll 
pourra s «*u pr« «-urei «us-i mii le quai au Je 
part.

JOHN O'CONNELL,
FrésuJ«*ui,

JOS LANGLOIS,
V nv-l'resiileut.

I aoiH 1879. 669-31

HEMIN DE FER (j. M.O.ETO.
DIVISION l)K l/KST.

L«<» I ra m» partiront «le Qu**bec ù 2 2J) 1* M 
et 6 15 1. M

•* Arm «roui aux Trois Mivière» ù 5.10 C. 
M « t II 70 I» M

*' Ariiverotil h Moiilu ul ù K 40 f* M • l 
8.30 IV M.

'■s Irani*, partiront «le Vionln iil d 4 iHi I* 
et 6 «10 IV M

•• Arnvwruiil u Quebec .« 10 4» F M 
9 A M

J. T FRINGE, 
Agent (b-lielrtl «h* l'.ls-«1ge|S 

N nul. 1879 604

M

et

Pour li* prix <h* <lix pias­
tres, on peut Faire insérer 
(pmtre ligues pendant une 
ue tuai ne entière dans trois 
cent ciiii|u:inte journaux.

10

Kue Spruce,
N. Y.

99Ç 6181 «Rtf 8£
aeqyv.7 -WJeqjnuitH élu ij

u ‘SJiielUéDug ta uoismuiujon » spdwqaJVKi 
anbin-ia *zniun#f| «p siu»au(|«j s[n.»s 

»!0 1H AUHU UH S lit
HJR W sy^jeq:» fUOJet S|Utq Sel

00 ÜS. . . . . . . . . . . . . » 0Y »»
00 Yl. . . . . . . . . . . . . *» »
00 L ..................... »» 01 »»
00 y t..........................8iio|i«ï ç Jnoj

: X I M «I

COMMERCML HOUSE.'C0IPA6NU DE SACHETS I0LIAL)
:I2, rue («iarueau, Québec.

DEC« ARATIONS EXTRAORDINAIRES!
Nitièaïf IsiporUllfH ét U naInoii

DU CKLRBHK

6ANT DE CHEVREAU “ CECILE M
Jeunes d«>inoise||«>4 

et Je «^ eu leur* 
tfauiiui. 2. 3. t twutoiis. 
M«**s u-ui*. I boutons,

1*4*1 N
7 bouton*, uoir*. bian.-s

nleili
l«it‘IU

^ivuhi tliau lacés, tm«és,
couleur* noue», |*mi- o|**ra» (*t autres

L* grande quantité qu«* nous gar«lou* «b* 
ce» liants non» i«eiu»el 4'assur«-i auv «laim» 
|u'il* lrouv(*roiit toujours leuto» le* miaiiu*# 

re.|ui*««»

Prix : 75c, 95c, $1 25. $1 50

IIKIIAN BROTHERS
28 juin 1879 580

R12II1? CT IO Al
SI» IM»

MARCHANDISES D’ETÉ !
I*i srti«on pi-ur la \«*ntH «l« * fini listes «Fête 

tant ,\ i*«*u pré» l««riuiie><>. nous prenons la 
liberie «I auuou«*«*r \ n«>s praliiiue* «|U«« le» 

0«*ls «•« «lesson* iiieiiliouiu's •••r»i l vi'ii.lus à
Il MOI l'IK DI FillX (IRDINAIRK. Il Mut
ali-nlliiiK-iit «|il 'ils sini'iit vendus |h)UI' I.iir«* 
«lai t* auv elh iN il .iulouini*. savoir

Rouiiels garnis a la fiaiii(ais«*. 
Uonnols «*ii paille garni»,
Gh qH'auv <*ii paille garnis, 
l'n lot Je Ghapeaiix de paille,

a iiiiuIk* prix 
a moitié pi u 
3 mollit* pnv 
à iiioilie pi t\

Manteaux en son* et en i|ent«*llo. a unutii* pnv 
3a« k«*ls i*n drap et <*ii iwi«*d, à iiioiii»* pi.v 
R- bes de toilo pour dailies, a moitié I | |\ 

osiuuit*» de batiste |niiii daines à uioilit- prix 
Robes de iii.uin pour daines, à moitié pm 
Robes |«our eulanis, A moitié prix

5 dVsrospIc «<i r«RptMl
^LOVEK, FE\ ET Uiu

5 )tiil 1879. 595

Sami Germain de Rimenski, *W juillet 1879
tî'«'*t uv e plaisir que 8» v«m* l'omniuiuqiie le* Im>h«'Iio«mi quo j'ai réliro» Je l'iuage «tu 

Sachin Holman l’ai suite d’U.. empoi oiiiieineut |>ar te uieivur» (calomel), je lie imuvai» 
plu» «khi dig«avr, <*l i*l a i » prive pi-««sque l'tiiupleieiii* ut «lu stiumieil, et jo neuifrai» ainsi «le- 
pin* t-inq an*. Avant entendu |«arb-i du Saeiiel Holuuii je un* d« cnlai .1 «*u lAtre l assai 
Am >m.| inn i> certiiu* avec piaiHic que p* mange iinpuiiouieiit sait» ej»rouv«*r aucune imli»pv>> 
sitiiui ci que j.««loi» jilniirabléiuciil bien l’.’esl tin ohaugouunii iucru>abl«« et ce|»*udaut 
iv««l.

G. J. t). Hm «su. Ftre ,
Ancien curé

Sainbv-Aune, 16 juillet 1879.
.1 G, IL N\s» v,

Gher monsieur. .I«* sut* h««nivu\ d«* von* due iiuu |«« sui» «le mieux «'Il mi lil J'ai 
lartie de VOUS euvo>er iirni» d'itdlcat parc* que je ne v«*uv |«a» von Ulou Uoiu «I m* le» 

joui nu u \ ,l«* SUIS litnivuv «l«* U*p»*t« r «|U«» je *tll» lotll à lait «liaugo J’ai casse «le porter
«'tuibuuellenifui l>* ».«> h«'t ,lo suis convaiib'U quo ce »achet «**t «I une trèa-grande elticacile 
comme | «-u ai <-«i la picuve. ,lo vous laisse libre de transformer colle lettre eu certillcal et 
te signer

Votr«» r.'«'onnals»Nut semteur,
t n FrèiHK.

Le pr«*li**«eui D A l.o«»mi», M D . «le t.onisvi'le. Kentucky, ci-devant prole»»«*ur d'ana­
tomie dan» le collège medical «b* IVm-ylvuuie, «»»•«-hmirgloi <lo l'arme«« «la» Klats-Uuia, 
l-rolessour du college ine.lo'.il \ Saitll-Lmii», «h clar«« que le Rachel Holman est urn* MKR- 
V Eli.l.lv du su. ce» « .1 ai suiv i la iimiyIio -le m*-. ellels en obseï valeur «*t j ai trou vu que ce 
r«*mi*d«* m nia t mi sanction coninu* inêdivln II agit av«»«- tl«ui -«sir, silis*l«* «*l i lli.acib*, «»l 
s'appi««die ;•« plus p««*s du p itiac-o le plus parfait qui »«ut «Un» la inedecuii*. ce qui m e 
tonne, c o»t de «eu que 'a piolessnm m<-dn-ale u ait j-a* <*le plu» prompte il mettre ce ieiui*«lc 
A l'usa c de Ilium.mite, «ai le |*i ilicijs' «laprè» hsjuel c«* rciu«'«te est coiupoaC ost v n*ux 
conune llippoi iab* lui un'im* Aussi sa grande j»«*pulartle est-elle l’« cho «lu b-nimguage 
élogieux «ju’eii tout • "«s c«*ux «pu exainiii«*nt le» «*lfets do «•«» remède ou eu lout usage. Nous 
|Himnoiis louruir «b » l"iuoiguages sans uoinbr«« r»s;u» «lo» porsuiiuo» l«*a |*lu» c«*l«M*n*», en 
laveur du Sachet t« «*s témoignages allant lom«»ur» s«« itiiiltqilntnij mai» respite* ne nous le 
pornnu pu»

SI tt.icli «le Québec, hjilit IS71V TKMOION AQK8: bon ellel chez l«-s per»«uilie» «|U«*
je tonnai» qm l'ont porté..4 /<i (\miji<»;/>iiV Je Stirlh'ls //«* man. 

Messieurs, Je suis heureuse 
de piuivoir v mis «-ertlllei qu"j«* me 
suis t-iilicii-m.*nl gti'-ne <l«* la dvs- 
p«*i si«>, dont j ai soullert j>«'iidaut 
uin* auii«*«* oui n-ie, iivi c un Sachet 
Holm.Ill «b* T.’ 511 que je nie suis 
prociiii* l’hiv«*r ib'iniei M«* |»«*i 
mellanl aujourd'hui de uiangei 
liiiili* espeif de viande «I «leva 
quoi- ,i ma i" Noglie, je m* saurai» 
ir««p le letainiiuaiuler a l««us « eux 
qui soullreul de i-i-lle ternbli* ma 
la.he, comme nu remisle qui n a 
jamais manque «le pmduiro un Tu«i<»-

Mas Loris I.'IIki hm \

si -Arniniid. Qnéfiec, 18 pim 1879 
Coin/ a ime «/« « S,ir/irt\ llolni i’i, 

Messieurs, l'ai rl<* inv île, il 
II v a pas loiigleillps, de fuie l'es 
s.n de vos Sicliels p.>ui le loi ', 
en en achetant un P«mr iu.i leiuiuu 
pu soulfi't* dej'Ui» longtemps 
l'unis coiii|«li«.utiou «le nialado** 
,i|h le porte depuis uu nuns et 
lie «*-1 mieux «pi’elle n'a jamais 
le Votre, «*tc

Jl I IKN ItHUSSKVIt.

IlOTBL-DK-V’ILLF,
{Juebee, 24 juillet I HT!* 

Avi» public est par ce» present*** «l«»nn«* 
que de» S«millissni|is caehete***, <*li losseen
« Siiinnissioti pour IM HS DK GIIAUFFAGE • 
•*l a Iressee* mu soussigné, eerunl r«-«,u«-* a c<* 
bureau <1*11111 a MERGltEDI pn.. bam, le 30 
•lu ' ouiuni. a 4 heures P. M , pour la Imirni 
lure de la qu'intile nidilUlire t3.iO cor>le» plus 
ou moins) de Roi» de clirtuir.ipe, moitié ue-ri- 
sIH|*, moitié erühle, «le tnn* pied» «|e ImiglM III 
a tant |Hir corde fiançai»*, livre, corde «a pile 
• lafi» la ravo ou la i-mir ou les doux suivai t 
h* i as, A l’Ilôt* l-de Vil le. I 15,111- «lu Reconlei 
Ulll*l qtl'è chacune lies stalmtiH de |éu el 
police et aux bureaux des clerc» de mari le-, 
*•1 ailleurs ou ou !*« désirera

«.haque soumission h* tm huit* sur un binue 
que l'on «e procurera nu bureau du soussi­
gné et jMirtern l«*s Slgliatuies de deux J»-r- 
m.Mies solvables «pu voudront bi> n se jairlei 
c.1 niions jKiiir l'egecutiou du i-oiitiul

La Gor|s«ra(ioii le* s'engage |«n» a acc-eptei 
la pin* laisse m méiiie aucune «le-, soinn s
SIOII*

Lu i-onlradeur |tyera nu nolairu le coftt 
«b- t*—figer le coulr.it

G RAILLAI RG F.
Ingénieur de In Iété

24 oui. 1879. 657

Notre assortiment eu lut •!'liabilli*iii**iil- 
le iiiessii*uis est Ires complet dull-' c«* mit 

meut ci. eu ce qui coti< i*|-|io les habillements 
• bel»* Mil tout

Habits d'AIpnca, Veste» lilanclies,
Habits de l'oilc am-i que les Vestes,
Habits el N este» eu Tweed léger,
Gauiuwde» el Guleçoiis eu gau/«* et en me 

i ino»,
lits de coton, de (il el de soie,
Glieilltse* blanche», (’.Ill'll)lises I Jxlord, Glu' 

mises de llaiifllf faites à «u dre et garnnlie» 
pour bo n faire

HIBILLfMENTS REOUITS.
Habits |Niur bureau valant $7 uu pour f ! 5ti 
Itubil* d'Alpacn •• 3 7 « pour 1541
Pardessus en Melton " 7 Un poiu 3 30

Les elf. ts ci-dessus stint silfiili'-s atill «b* 
fair** place à «Ttiulr«*s

railleur de pr«'iiiier«* «-lasse ainsi que I«*h 
mains «l'eu v r**s emploies dans ce «leparl"- 
nient.

5 °/o d'NflR^tR M (WRlUl*

GLOVER, FRT ET C“
5jiiiI. 18 79 5%

HKNDK/.-V OU8 Cil K/

l\ V. NT. LAIIRK1T
MAHCIIANO UK

MARCHANDISES SÊCH1&
A I EN S E lii h E l>l CI ICM O,

20*l« rue SAIRI-Jtivrph, lé
(•mill.

Vous 11 «m v *-i *•/ i ce iiMga*-iu «les Mhi i Ii.m 
•lis«*h a

Meilleur mure lie v/iic /on (ouf nillrun.
getr VliNK/. Nil's FRIX ’YM 

I w*ed tout lame valant >n mi p«mr t U «n

! i.ip mur

No 78, rue Saint-Valter, 15 juillet 1879
.4 hi Compii/me Jet Soelitln llolnum,

Messieurs. .Fai lieaueotlp de plui'-ir A voit» informer que h' saclo-l que j’ai nchel»* Jmuii 
mon entant qui soultruil dejutis cinq iiioih d'une éruption au visage et -lu mal d v«*tix «-au-»** 
pur la dentition. i-oiu|ilotem«mt i-etHbli. Une semauo* api'-» I appli«*alu«li «lu *a« loi il 
|«araiss.« it io* plus soutint «-t trois seuiames âpre» il était |»iirlaib*meiit bu-n, cl la «buititioii s«« 
lai-ail sans act'iilenl .le puis cnUNi-ii(io'ieuM«iio-iil h* • ••«•«miliiiin*li,i" «'oiiiim* uil u*ltu*.i«« sui a 
toutes |«*s m«'|-es «huit le» entants HoiiHr«'Ul «b* la même maladie 3«* pin* «lin* «•••»»• 'P*'* •" 
sa» hel .jii<> | ai obieuu ptuir iiini iio'no* a «bq.i b«*aiU'«mp anielom' ma nial.olio «*l j at boo lo-ii 
-I es|H*r««r uio* gio'i iHUii pm fallu el p<*riuaneiile pour l'in«lig«*»lmil «huit jat «-le alo*ct«- «lepui» 
quelque leillp».

•l'ai riiuiineur «l’être, messieurs,
Al K. AMU H FltA*HI

SAGHI-.1S REGI I.IKRS ......
s At ; Il Fis sFKGlAI \ ...........
SAGIIETS Fill It KNI ANIS

9-7 .«u 
3 511 
7 OU

Bo>'“ Si ii/ Ajtnl /mur Québec et le comté
. Q. BEN NET,

M, rtn (îiirnenu, Québec
3(1 juif 1879. 667-l7m-l3iuai

ON PEUT REALISER DE $25 A $30 PAR JOUR
AV KO l*A

l*oiir rnrnacr Icm PuHh, gfiLî,

;<rni

titlr

SUfvnu’èr
M\*f "Dé

•■7 >
«) n

B riFAt
Ery* i*'|Af *fhej «jat ■

T' .-If ’

•dèl» 
I II-

KU'tfes » Rol*e

Al, ai» a noir

Coton jaune depui* A4«' eu montant 
Wmcey '• la;
llldienil*‘B " 3i; "
l.h.i|«eaux «b* Feutre polir homiio*», 

inouUiiit.
As ortiment coin pi-1 de Hardes Int*

50c en

F K.- fa» 
Ibll-b fait*’ 
G II KF IARD

i|<-p.irb-meot de* Tw> 
est oils la « in vi-illau. •

Nt»')V/taHlNO:) VT Hfl snOA*ZHfjUÏ«1

sp»|4 Ml WASW SS||«J |SN SU
»a(0|'luie UJja ft «lÿJ'J

Aavwiap i<«* n.x 'êjAn-.i'p wma *j jnft
•juof ja«t *iue3jno<l çj i»p ftjuiouo;».* aun seitrj 
stio.v ‘ejnjnrad ftp iu«.vj.*« «no» irq

-«KHJfts'MQd ft| ftp JUftOlftU
-jaAnoQ np s «s-ujpq «ajtn* onuunid te ‘eJuj 
-ut<**l ftjift'J ooa» sojniumd ft|.» juo ft||ftpn'D
V| ftp «Wtnfq Sftfi «r»»4 8«rj t»$ft • ^f» *»«Jn4
-VIO ‘wftsMUftj '«alfuwjf '«UftlHii'q •ftyu/i «aj «mot 
anod ft«b nui» 'wwbu<| *j >. ajj.ud *] znod 
jftptivuiaiooftj t] tuftiu.*infti{ tuoAnol snojq 
-ftftiopjw.f ftp »ou5»j*dH».i nftftfvieq e» »uuop 
t» *jftijoo« jckkI «duiftt n»**q »f» «MJtiftq NiOJt 
anb ftKiwâ a îitos an t*nl* inh jimI ‘ftrd.uorqftnl* 
nftftovt'i un oe.xw «onbifdov mji* tna«f t» ’n».*p 
-jtq np Bftjne»tj «.«tiled v»| Minot •fl1*
•n»».| ®p 4» nftj np ftAn->f.».f f uem» fs» ftj|» 
ta i|<**l nftftq un.p i«o »hî| eq^jar* jnaff»«*m 
Uftiq ftjt.KK) ta ftifn» ftiinmi» v ftjn.ej.flrn Uaiq 
t«o< ftjnjuiftd ano ftnbîtvtia wmuiad »i »p 
fttJft.xnooftp »|r»/ nou *| jm .njqn'l np uoituei 
-i».l awjttw.p jiu.uuo.1 »uo »vttJi»»u Mi wq

*£1819P *IDuuit»nâj uotiuodxjj y
ifMonaia ix «9XMKJ.VJ

■••«I •? !• »•> "P tA«sjy?,| V

anùus ru isnmiad

Corporation de Qodbee.
H nr eu u du Irèverirr de lu Cite.

Hr>f KI«-DK-VILI.K, -
Qu.-boc, 16 juillet 1879

Avis public est par le préaent donné que 
le» livres de cotisai ion» pour le» quartier» 
suivants «b* la cité de Québec, savoir
SAIN I'-LODI*, CHAMPLAIN,
PALAIS. SAINTJKAN,
SA INI Fi ER R K. MnNTCAI.M,
JACQI KS-CARIIKR, SAlNT-HrM.ll,
ont été déposé» par le» cotituur» de la dite 
cite au bureau du soussigné, et «pie le» dit» 
livras seront oufturt» à toules le* jMirxotines 
ifiteressees. tou» les jom», depuis NKM 
heure» A. M , juviu'i TROIS heures F. 5! 
des dimanche» et Tète» exceptés), durant trois 
semaine*, du jour de le date «le U première 
publication de cet avis, savoir ju-qu'à MER­
CREDI, lc7AOL’l jirochain.

Tout» je-rsonne uui sc • roira lèse.* | ar quel- 
quenlre*! faite au dit > vie »J«* cotisât un devra 
jairu-r p'ainte devant la Cou* du Recorder, 
l«tr écrit ou sou» serment prèle soit devant 
un Juge de Paix ou devant un membra du 
Conseil de la Cité, ou devant le Greffier de la 
dite Cour. Cette plainte '-erj dejK><>e«>, «L.nx 
le -u-dit vêlai, dan* le bureau du Greffier de 
la (Tour du Recorder et le dit Greflier donnera 
avis Jans let journaux comme ci-detsou» pres­
crit, de» lieux, jour» et fuure» auxquels la 
flour du Recorder entendra le*- plaignant» e 
de- niera du m*-riie «le leur» plainte».

Apre» celle date aucune plainte n«* sera 
entendue., et le» livre» ue v-rmit pour aucune 
consideration inoddié»

C J L-LAPHANGE,
Tn soner de la Cité.

16 juil. 1879. 638-3»

PARFUMERIE FRARÇAISF.

LUKK.Vr,
eiglM* du Hull.llo,

8 mai

P X NT
A l En*

Vi»a-vi» le t .ouveut, 
Rue Sdiit Jo»**pli, Saint Ko» h 

! 81)9 388-3 m

L'itrri** jMitir I’K«Iihc* d»* Saiiit»*-
Foye.

A VI 8 .
Lr tirage de* lot» «|e la Loterie ja.ilr I é 

gh-e «le Samte.Foye auru hull .i Hdinle-Fnye, 
■i la résidence de Sieur J Itt»* la-k'.ii*- MAR­
DI. b* FJAOl’l pro'h.iin. I 10 fl EU R Es du 
mutin et se continuera les puir -uivants !.►** 
lier»" n n*** «pu ont en main» les talons «lex 
billet» »o d jine» «le leu remettre «I ICI Ali 
1er «l’Ar il I **t de «... tr.iiisiieiliie aux »«/«ihsi- 
gn'*ft, ii v e<; les nom* exacleui-uil •-cril.-

Gii'-table «le ba/ar « t d*- ralraicliis'-einuiil» 
seront aussi tuum-s au même endroit, .'sainte- 
foye.

J R. LEG A RK, Fnsident,
FELIX RFI.ld.AG. GecivlMire 

Qu.-Ihjc, 12 Juillet 1879. 629 g

MloslUn demandée.
Un Français, 25 au», 

«je» A dit les françat'* 
emploi immédiat II 
connaît la compubibl*

nouvellement arrivé 
», «lév.re trouver un 
a uue le-lh- écriture, 

, !e coiniii**r«;e .|«* gr> » 
et <1** detail deàcoMnieslilth'B, *-tc., etc. II 
e»t désir eux de se rendre généralement utile.

Adr* ss*! M IRAI, 
aux soins du Consulat du France a Qu«•!**•«;

4 juil. 1879. it»3

PAPITCRIE?
papier Foil, Papier Foolscap, r«-gle ut non 

régie, Papier Foolscap r*-gl*- eu | la-lres et 
ceutins pour cotnnte, Tête de compte »ur pa­
pier de couleur, F

/ m ,V- *t
ïfij4

c*nu.

K

t ’ •’ T-'J mt,
had eft

'> .A/

NOUS VOULONS et lommei piêta h démontrer lee fut*.
gkjjr NOS TA IfIKltlvS sont mi*‘P* ru "pémiiuti jiar fn FORFlî IFHN 

t-III. VA I., d loiim H A l*A NTISSONS r|Uulli*H r*i*uiiMnrit «lu 10 A 15 PIEDS PAR 
HEURE. _____
Kilt* cretiMnt du *1 à 5 pied* d« dJ«mtfr* rl loTte profendror voulue.

Nous fi A NANTISSONS QIT ’ K I.I.KS ( ! KKUSKNT AVKC SlJtXJKS DANS 
TOl TIvS KSI'W’KS l»lv TKlilCK. MOI,I.K, HAIUjONNKIJHK et* TlfA VKI4S 
i.a 1*11: i; i : i: <A m;a ntic. i««s rorriiKH liiTif.MiNKifNKH i»k oifAitiioN, 
1/A i: IM #|SK, H «llftH I ’ KKUSKNT I.KS MKIIXKI'ItH PUTS A TKAVKKS 
U*;s P.ANf’S f)K .SA ItliK, l.-H OkAVIKKK et lu* TK KICKS AWIII^KPSKS.

b.'Ill-» sunt fm liftin'nt mise-* cri u/H'i'utUM tout sim/iht dans h UT COUttruction r
dm nblos t

CesI i instrument te /Jus /irnliyur yu il y mt nu nu indu et ce l/Hti y a de mfilleu
mur* hé !

0T LES TAIttKRKH SONT MANGKAGI IJRKKs A NtfS USINES a\r>c le» nmilleur r 
mal* n aux, pir «b*» ouvrière hihileft «*t praliqm*».

DES A0FHTH ACTIFS »*»nt demandex dans chaque comte aux Ktatft-Uui» et «*o 
r .ma«la ll h-ur m-ru <.lt>-n «b- grand» cnuMiregemotiU. Dciuaudez notre uataiofue ilhtslie, 
contenant le» prix et les coudil.oii*.

A,,KBWK FABRIQUES DE TARIÈRES GREâT WESTERS,
SalafttMlf. N*.

61U9 juillet 1879.

AtUfDtioa l Attention ! !

VKNDKK.
- .„«r llo ^u,-u., ,*a).ier à lui.el» extra su|*-r-

Hoyale Uvaoile. double ammalique. pour I ^ ,, j-|iwr r.K^ 4 pj c«nliuft la main, un
ia toiUdte et le mouchoir. Kau de l«a\ande , Mvvorlim*-ui «le Fap.ei rtedetlil, grand _
anglais**, <Ji«til<-e sur (leurs. |*our la to.lutte, I «leuil deuil or«lmaire, demi deuil -t quart «le l u magnifique Terrain de 141,710 pied» pr. » 
•pialite extra line Kau d>-Uv.nde ambr»-a U1| Kiiveioid**s«le deuil carr**es el oblondes, '*• al*-b* «» en construction «lu Cli -miti de 
Vinaigre de toilette a base d hau de Cologne p ’ ftuUi»ie, Papier «lenlelle, Papier ! Fer du Nord, et «lu «le, 4t au fret proFlu 
.|e Jean-Marie Farina, dan» laquelle entrent ’ffV Fapiw «w*c Heurs coloriées. Papier K.tnPRoch# entra las rtM» Hyland, J alu es et 
strulem«îOt «le» |4rfums du règne végétal, etc. vert, rose, Pai-ier ia;lure, Papier ba-
Rau de Cologne de J. M Farina. Vinaigre ll>U()e ^tc
«te toilette de J. B. Bully. Vinaigre umxer- « trevgramle vari*-tu de (Tahiur*. Livre»
ael tonique aromaupie et rafraîchissant, pour t Ww|C# COflVeuaLles a messieurs let étudiants,
•es soins de la loilefl* et ta tains. Kau de (jarMU u ,;oin,,Ubilile «Uns les famille»,
(kilocn* concentre* dislilta à ta vapeur, par- - BUücfc ;,e ,.rom.wio«res. eb:. et tous

aI .!*.»« Kl* tuuie la I ai . *lygienique suave et durable pour ta loi 
latte et le mouchoir.

tu vante chez
M L CREMAH1K,

22 jud. 117» 654 Kue Buad*.

1rs articles en usage «tans les bureaux.
F.n vent», che*

M L CHRMA/IK, 
19. rue Buade

7juil. 1879 603

A
L'n magnillqu*

An 1er »on.
—1>K M.IJS—

l u Terrain «b* .'to x M pied* sur la rue «lu 
Roi. eu face du marché 4a<-qii«»-Cartier, très, 
bon site p««ur le commerce. Condition» fa­
cile».

h adreeeer à
J B. PAHKNT,

KpiCMH,
ou é L LECLKHG 

S juin 187 495 3m Notaire

.1. A.FOtJTl RL,
RÉOCCIK-VCTEiUNIIRF,

lit8p«N'leur du la UnaraMaifiF rfes aiiP 
in.titx à LeoiM, •’ - ■

•t

Pr< feseeur de matière médicale et 
tomie pratique au fUi ye Vétéri­

naire de Montréal.

t fouies ta maladies de loua ta anioiaux
odére».lome»lique» traih**» à pnx nodérv». ,, |(^ g

40, IUI DM JâBDIli, «
léi* UTHtMi^Entre

««JuiairN. sa-J.



it jorRSAt t>* otrwwc.-4to;
Lomwt

DKS CHAMBHK8 «Un* 1'tmon 
Buildings. au |»r«n»»**r. tiiWm 
arrière. «I ayant vu *ur la cour, b a* 

__ draater sur le» hour 
TOrlf 1&79 .. . -
phopre a une pension

Oil *
1)1 VEHS BUREAUX.

Ë
 II AI HON A iou«*r *ur la ru* du 
Fori. vti-A-vi* la |k»sIh, convenable 
itour une jiension privé*, ou pour 
tenir divers bureau». U maison

lages.
S’adresser au n 11. rue Sa i nie-An ne. haule- 

ville.
17 janv. 1879. 35

IA COMPAGNIE OE NAVlUATiON W0NK ÜH , A *UUK 80VMK'

m
Tableau indiquant l'heure de 

l'arrivée et du départ «les 
malien.
Biihkak wt Hostk. gukWM:. Juin 1879.

AhhivAk. MAl.l.Ks Cl.oH'HK.

M (Ml

AM PM ONTAHIO. AM 
G 00 1010 Ollawa. |*ai chemin 

de fer lut....................

g (Mi 1010 Province d'( totino lut

gl.KBKC.
y 00 .......  Arlhabaakh. Sher­

brooke, l.ennoxv ill«. 
Island pond, Town­
ship de l’Ksl et Rich­
mond, jusqu'à Mi nl- 
r^Hl, par chemin de
fer. tous les jours (ni .....

Station de la Cbau-
......................................

8 00 40 20 Cité de Montreal, et 
l'( ment, |sir cliellllll 
de fer. tous le* jours
W ...............................

8 (Mi 10.20 Sorel, par dhemm de
fer, lOH* 'es plMes...

Cil/* de Montréal,Trois- 
Rivières, Horei, S(
Pierre les llet ijliels 
et llatiscan, |MU va
pour, à .....................

Leeds, MAflIIltic, Ions
les jours (<ij...............

....... Sailll-niles el Sailli-
Sylvestre, tous les 
mardis, |eudl* et sa-
media m).....................

4 30 Itiviere du Loup, I",r 
clielllill de fer. entre 
gneber el la Hiv 1ère 
«lu lamp, tous les
jtnirs...... ——..............

7 4:» Par l’express, est .le la 
Itivi'Te-dU-laiilp, les 
comtés de (Jaspé «*1
Bona venture, «t les 
provinces «lu Nnu- 
vcsu-Uruti s w i c k , 
Nouvello-B* *•«»•*, ll« 
du Prlnœ-Kdouard,
Maint * Jean. Terre- 
iM'tivn, el llermu 'les, 
md Halifax, par le 
ehemiii «tu tor Inter­
colonial,tous les jours

Moulins de ta Chsu- 
dière— ....................... *•*•»

mallks ij h: a i.kh.
....... le»s comté* da Beaueo

et Dore heater, par 
chemin «I* fer de 1/- 
visel Ke nue liée, t«ms
les jours....... .— ...................

Beaumont et Bainl-
Michel, tou* le» jour* .......

Il 00 Bienville, Lau/on et 
Saint-Joseph, (Anse 
de* Sauvages), deux
foi» psr Jour...............

Lévis, Il ois fois par 
jour**.. ••*••*•• ••.****• •*..••••••

P M.

1 45 
t» 15 
I 15 
h 15

BICHKUK1! Kl hONTAHin
-i-H

m,A

r, 15
t. 15

1.45
0 15

1 45
1.1 ai

4 :»o 
« 15

(i 15

H 45

0.45

30

I 30 ..—

30

:i.oo
4 45

8.00 4 45

8.00 IVM 
4.45

,.00 4.30 Québsc-îlud, «leux fois
i»ar tour-.................... -

3 00 New-l.iver|KH»l et Ht- 
Jeau • lihrysostôine, 
deux fois pur Jour..— 

100 1.30 Spencer Uove, deux
foi» |*ar jour..........—

Stllery Cove.............. —
Saint-Sauveur et Saint- 

Koch, quatre foi* |«nr 
jour-..—........ -..........

Faubourg Halnt-Jeun, 
trot* Toit par jour.....

1.00 BargerviMo et Cîap
Ronge........—............

Samte-Koye................
Rivo Sud (Ouest. 1 St.

lumiu'a B

C 30 C». 15

8 00 ..
8.30 3.(Ml 
8 (Kl ...

8 30 V U) 
10.30 5,00

830

10 45

1.30 
5.00

3.30

I 45

9.30

930

I 45

(H)

Nicolas, jusqu’A Be- 
rancour. toa» lesjours 8 .ui

,(H» 10 10 Itive Nor«l, (Ouest.)
Ancienne - Ijoretle , 
jusqu'aux Trot* - Ri­
vières et lier! hier, 
parchemin de 1er du 
Nord, tou* les jours- ....

.80___- Hive Nord. iKst.) |**r
terre, Beuuport, jus- 
Saint-Joachim, toa*
les jours......................
el jusqu'à Is Malbaie, 
lot lundis, mercredis 
el vendredi» |»ar terre 
Les comté* de Char­
levoix, Chicoutimi et 
Saguenay, par la C.ie 
de navigation du 
Saint * Laurent, les 
mardis el vendredis 

00___ Ile d'Ürleaui*. ’es lun­
di*, mercrems el ven­
dredi»...........-.......................... ** '

00 10 10 Bourg-Louis.
Raymond, Pou
ge. tou* le* jours.....

.. 10.10 Sainte -Catherine, les 
lundi», i ercredis et
vendredis-——..........

00 — Vslcartier el tttonehani 
le» mercredis et sa­
medis—.— —————————

00 —— Laval et Lac Deauport, 
lea mercredis et sa­
medis— ——

00 — Char les bourg, Loretta 
Saint- Am bruise, 'ou*
Iss jour*—— ———————

BTATS-LN1S.
00 Boston et New-York, 

etc., tous les jours...
IN DBS OCCIDENTALES 

tires, rte.. payées d’avance, voie 
de New-York, sont ex|**«liees 
loua iss jours à New-York, d'ou
las malles sont expédiées-..........
sir la Havane et te* Indes Occi­
dentales, voie do la Havanes
New-York, tous le» jours----------
j'où les malles sont expédiées 
disque jeudi. ",
ur 8aioX*Tboma*. les Inde* Oo- 
Édantales, juaquà New-York.... 
l’où Ma ma le» tout expédiée» le 
• du chaque mois.

r iMtAMDR BRRTACNB.
» lu voit canadfanna chaque

‘ (Cj~............------ ......i. -— 1130

1.00

— 1.00

___ 1 00

6 15

t» 15

hm»m a a o a

0 15

uadi (T)—.—.... —....——
sa vapours da lu ligna Cunerd, 
ia da New-York, lea lundi»-... 
■See daa ma Une p. chars ou- 

,juequ

6.15

de
i—n—M.

6.30 P. II. 
6.45 A M.

____________w_____ deivooi être depo-
à la Poste 13 minutes avant la clôture de

lia boites aux lettres sur la nie seront vi- 
wldm à 6.00 A. H., (O.eOgA. H., 1.90 P. M., et
UIP.M.

L» isoieur délivrera Isa laures A 8 30 A. M., 
MJ6 A. M-, at 1J0 P. M.

J. ft. PâCNIAÜ, 
MxAre éa ~

fljulu 1079.

î ■
v>*'

KNTHK

Québao, Montré*', Toronto ot 
Htm itou.

Partiront régiilièr«?im*iil comme nuit 
1^1 (JUKHHC. I< - M.mli», Jeudi* «d samedi», 

el Is MONTH KM. h'* Lundi», Mercredi» 
Vendredi», à ClNg h-ore** P M . d<- gu' h' c, 
urréiiinl à ItaiiHCdii, Troi»d( vi<T.i» «*t bond 

I*es stoainer* d»- Montr* .* 1 •* Huimllon, lui* 
suiit «'oniiexiou u lor u'o av*11' le» ■-1••.(m»*i• 
«,«*ur l«*s Chub*» N tag'll u •'* ° ‘*l r,"‘
mi n» de 1er ,a»ur tou- l'“* «,inln»ii*< le I Ou«*«*t, 
uour l*« Iinviil partir..(Il «•«tmiu.* suit'iVulwni s/M/inr n,n s ru nu.
l’ASSf'nlir. ILU'MIAS. MMiNh.l' toiin le»
jouir aller.mliwiii- III.  ........ du
H.i-siu du Canal à 9 h.'iir- s A M , «h* La
rhiix. a | iirriwi' du Irani qui 'aisse la talion 
Bouaveiitur.' Il midi.

Ill KÜAIJ l)Ks HIU.KTS* la llaule-Ville, 
ou ou jM'iit si* piocuror des cahiio'» ' he/ Il 
M h’KM.KINC, VI--H VI- l’Ilôbd Si Louis, et 
au bureau «l« la Compagnie, quai Napoléon.

A DKsKnlMSKH,
Agent.

10 juin 1879 511

l*n €lr. 4pn VR|)Pur« de ot
des Ports du liolfe*

IJtiNK DK â*A MA U.K liONALK.

UGISh' IM SAINT /.AUIti:NT.
1* vapour Ml H A MH'III pur Uni de Montreal, 

LUNhl. le 19 MAI. « t chaque lundi alter­
natif, a 4 heures de l'après-midi. |>om Piéton, 
N K . arrêtant A guébec, A la Pointe au 
Pore. « Métis. i:iis|n*. Perce, l'asiiepiue. Hum- 
meislde et Clinrlottelown, I p K. De* bil­
lots sont donnes à Halifax. N H . Saint Jean, 
N H . Portland, liostuu, New-York, el«

Lujnr '1rs ll rmuilr*, Indes OccidnUa'e»
la* vu |H*iir r ANIMA un le A7..1 MltuHlil (»/« 

partira de New-York, |anu les lierimoli.n, 
tous les J KH DIS

|,o vapour HUH Ml’Il A ou le HAUJI puibra 
do New-York, |M.ur Porto lin o et Sami-'I hu­
ma», tous |.*s quin/e |<iurs

Le vaieuir HAIIAMA partira de New-York, 
pour Antigua, Martinique, Sainte Lucie, Bar­
bados et TriniiUd. toute* les cinq semaines 

pour des iiiloruialious plu* delaillee» s a 
dresser à

W M< M lit K, 
t iéiant, 

guéliec
A K OUTKHBRIIHJK KT Cie ,

19, Broadway, N»*w Ymk 
LKVK et ALDKN,

Agonis «le Pashiiger*.
guehoc.

Il m u 1879. 41 l-3fps

LltiN K ALLAIS

Hou» contrat av.v le gouvurnemmit du Ca 
natla pour 1« transport de*

NallM €MBdl«BBM «t dw K4b4h-I ii»s
1879—Arrangcnwiils d'éld—7870

Ce service *« com|*ose «les puissant» »b*u 
mer» en fer «le premu're classe suivants, bâti* 
sur la Clyde, A double-engin :

Vaiutauë. 7on- Commandants.

S AK IH NI AN.......... Capt J K iHillon.
HOLYNKSIAN.....  4100 Capt H. Brown.
SAHMATIAN......... 3000 l'*\A A A«rd
CIRCASSIAN....... 4000 U|»t. J-Wylia
MORAVIAN.........  3600 C*\* J
HKRUMAN..........  3400 ta»|‘l Smith. UNI
NOVA SCOIIAN- 3300 Ch,A. Hi« h..i«lsou
NI RK II NI AN........... 3434 L F. Archer. HNH
CA'iHiAN .............  3100 Capt. I rocks
AVSIRIAN .........  Î700 (’.apt. Walt». ........
NKS IORIAN-....... 1718» la»|»t. 4. J] Sleplo n
PRUSSIAN .........  3000 Capt J Hihhie
SCANIHNAVIAN- 3(MM» (Japt H Wylie
MANHOHAN........  3150 (aipt McDougall.
CANAOIAN .........  iOOO laipt. N. ftc^o
PHOKNICIAN....... 1801 (5»pt. J«» B«oW
WAI.HKNSIAN.....W00 (Uipt. tegallai*.
CORINWIAN....... 14(H) Cupl C. J M. IWies
LCCRRNK.............. 1800 Capt. K**rr
ACAIHAN............... 1350 (kipt «aibel.
NKWFOVNHUNH 1500 U|d. M y lins

LBS STKAMKKS 1»K LA

LIGNE OE U MLLE OE LIVERP00I
Partant «le LIV Rit IM MIL chaque JKDDI. 

et de QDBBKC clia«|ue SAMKDI. unè
taut à LOCH FOYLK innir prendra a bord et 
dèl>an|Uer le» |*as»a«ers et les malles qu 
vont en Irlande el en Keosso ou qui eu x ieii 
lient, |»artiront

DI QUIBBC
Mohavun ................
PxS'VUN.................
Pu SIAN-..............
N «IA.»—.............

«SIAN...........-
INIAN.................

MAVIAN.................

......Samedi, 5 juillet
Il •'

....... •• 19 •'

.......  •* ît» •'

....... •• 1 août
•• 9 ••

16 "

Prix 'lu pussttgê de 0‘iéboc :
Cabine......... ...................-....... ——$70 ou $80

Suivant les accomnmdemeiii*
lntermisliaire......... —————..............$40.00
K u ire) h> ni- —......-................................. IA.00

l.KS STKAMKBS l)K LA

LIUNK DK (.USIIOW
Parlant de 01.AS4JOW tou» les MAKDIS. 

«t de gilKBKC tous le» JKUDIS. parUroni 
comme suit,

DI QUIBBC
le ou ver» le 8 juillet 

10 M 
17 ••
14 •'

(T
.w _ ! - V m " ■w-e.

187». IM»'

LIGNE DE VAPEURS

AU SAGUENAY,
TiDOUMC.

CAC00IA,
RIVIBBB D0 LOUP et

HURRAY BAT.

A COMMKNCKH la 14 JUIN, l«» vaje-urs 
de premier»' «:la»*e bien connus

SAHIKNAY, Lapt. Ifcoui».
ST. LAW HUNCH. ” Alex. Barra». 

Partiront du quai Ma ml Audi»* • omuie suit :
le s MAHI»I.h *■! VKNDHKDIS, a 7 00 A 

M , le SnijUrnnif p air Chicoutimi et la Haie 
de* lia! lia!, arrêtant a la Baie s.tinl Paul, 
Les Khoiilemeiii», Muriuy Hay, Hiviero du 
Loup, Tadou»au « l I Ame Sami Jean.

Le» MRIH.HKDIS et SAMLlils, h 7 Ou A 
M , le Si Imu rrm pom la Baie de- lia lia 
arrélsnl à Mmiay Hay, ltivi*T« du Loup «M 
r..do«i-.e .

Ku r pport a gil«d»e« avec le« vapeur» de Li 
I.iiiuj’aguie de Navigation du Herlodiell et 
«l'Ontario, et .« la Hivmr*' du L'ai, ave» l«* 
chemin «le 1er Intercolonial |e*m et «J«*» l*«o- 
vinces Maiiliines • l des KlaU AilanUqmîH.

Laissant la Hiviàre du laau,i Puni le Sa* 
gimnay, rt 5 00 I’. M le uimue jour, et pom 
guehec, les lliercrndlH, |«'U«||» el saine lis i 
, 00 p M., «I I«*h diuiaucli. s a 7 ho P M

( >n | ,<• « 11 se pro* urer d*1 lullel *•! retenu 
«les cabines au Bureau (iéneral de* !»• *l«*l«*. 
Vis e VI» I Hêlel M. Loin*, et au Unreal, «le la 
Com|>agiiie, quai Saint André.

Puni de plus amples information s’adie-
« i au bureau «h* la Compagnie .|e Navigation 

a Vapeur du Sami Laurent, quai Samt- 
An lie.

A CA 10 »l H Y,
Sel1) e|,| || *

1(1 |ilili 1K/9 517

.. 'jt (T ■
Lit ('«>iupHf*iiip (le Navigation à 

Vapeur du Saint l.aiin lit.

LIGNE OE KAMOURASKA.

lift vapeur ( liVOIl,
Capt. Al C HKHNIhH,

JuMir'à ihhiv I avis, partira «lu quai Sami- 
XuJre.a 7 heures A M. les MhHt.ltKDls «'t 
SAMKDD. pour Heillmi, I lin au (•rue, 
l'Nei. SainUltviii Purl .lull, Itiviùrc Uu«;llc et 
Kaniunrarka

(\u letuur, il laissera Kamuiiraska selon la 
iiiafee, et Hlviei'c Uuelln a 1* A M., les lundis 
«■I |«'iidl».

Pimr «I»'plu* ample* inloriualiun» s a-lies- 
s«t au Ion eau do la Compagnie, quui Saint
A,",M A CAltorilY.

Secreluire.
5 juin 1879. 498

(Unauus.
COMINT HIAN,
Manitoban,
Lee»hhk,

Prix du passagt* dt* 0uet>Pt’ :
Cabine........................-.................. -....... $66
intermediaire...—...—— .......... .......... 40
Kn ira pont-..... .... —•**5

LKS STKAMKBS DK LA

LIGNE OE U MALLE OE HALIFAX
Partaul de HALIFAX pour KAINT-.IKAN, 
Torreut’iivc, el LIVKHIHIOL, comme suit
Gasman..............................-................ 8 juillet.
lllHKHNIAN.......——...... - ................. 11
Nova Scot un........... -.......................  5 août.
Caïman—— — ——................. 19 "
Prix du passttgd entre Halifax el Saint- 

Jean :
Cabine • ••••••* *••••• ••*••*••• ••••••••    $10
Kntrepont...........—.............................. - 6

NBT Des billets de retour seront «lonné» à
prix réduit».

On ne peut retenir de chambre» si ou 
m paie d'avance

Il y aura dans chaque navire un médecin 
•t i^rimea te.

Ün vapeur avec le* malles et les passagers 
lea Steamer» de la Malle de Livertwol 

i le quai Najioleuii, chaque SAMKDI 
lATIN, à NEUF heure* precises. |
Pour da phu amples mJormauou» s’a.lre*- 

Nmr è
ALLANS» HAB KT Cie..

4MBf $ML 197». m

(hcniin de IVr de Qnrbff, Molli- 
rpal, OUtHH el Occidental*

m vision />/•: lest. 

niANGKMKNT l)H Kl RK S. 

RKDIKTION DKS PRIX.

A COMMKNCKH DK LUNDI. I.K 19 MAI 
|S79, les Irauis sur celle Division marche­
ront connue suit

Train
T'a *n Hifii't'is iTAo‘omniatlali»n.

Laissant gucin ■........ I.IO M. <• L» I’ 31
Arrivant aux Trois-

R,Mères................... 5.tU P.M II -0 l'M
(..lissant Tr-Rivières . 5.15 PM 3 L» A 5
Arrivant à lloelmlaga 8 4U P.M. 8 du A.M 

Connexion certaine a la jonction de S.iml- 
M.uiiii a\«v l'Kkpre»s«lu matin jHiur Ottawa

.%«' HKTWI'H.
Tram.

/ram j£rj>r« o. i/'Arramino laiion
Laissant llochelaga... KH» P M. 6 (M) I* M 
Arrivant aux l'iois-

R,uères...................  7 45 PM II :»n P M
Ciiss.iut l'r.-ltix 1ère* 8 IM» P M 4 30 A M
Arrivant à guehec.....H) K P M 9 ou A.M

Les trams lais*«,ul la »iati«*u Md«* Kn«l dix 
uiiiiuies plu* tard, et arment à la station 
Mile Knd dix munîtes plu-* i,M 

Hillels a vemlre au hineau de Sl'AHNKS, 
I.KVK et ALDKN, Agents. InUisses ,|.*s 
Fin lies Matons. Vis-A-Vis l'Ilèlel si Louis, el 
è la station «le guehec.

litilui ttun t/nns 1rs pris du Fret el du 
Ttissai/r I

I.. s tarifs «l'i'le seul mainienant en for e. «*i 
l’on |N>u( se procurer de* billets «le retour ;« 
(«ms les priiicipnux emlroils «le la ligm*. à «h* 
prix reniarquableuient bas.

Ou (Huur t s’adresser *i l'agent geimr.il «le • 
|M»sagers, «lans la station, pour obtenir «h's 
billets «le changement |««'ur ceux «pu. desiiaut 
l>.»ss««r l’ete a la camj«agiie. aimeront a proli 
t r «le» trams «lu malin et «lu *oir 

|*r«\ du fret toujours aussi bas que pu 
u'im|Hirte quelle autre ligna.

hnluriiÿf à Monlreal f
On a pris «les arrangements avec les « bar 

relier* «le la Compagnie «lu Télégraphe «!•• 
District à Montreal, |»our faire uanapoiter les 
passagers et le* bagage» depui» les stations 
«t«> Mile Knd et «I llochelaga jusqu'à tout che­
min de 1er, va|H'»ir, bétel ou resilience pn\«'e 
«lans les limites «le la cité au prix «le
l\»ur une itersoiuio.......- ....................... 3a cl»
Pour une i.«nulle, «leux |»ers*>un»v» ou

plu*, |«ar tète.............................. ......... -5 cts.
On jsuit se pnHMirer «les bill««ts «le voiture 

au bureau, en la«'«* «le l’Héiel St lavins, et du 
conducteur -ur le train entre la jonction Ha.nl- 
Martm «‘t XI(le Kinl

|»«»ur uiformat«»n au suj.*t «les taux, etc .
S'adresser à

J T. PRINCK,
Agent General de Passagers, 

guehec.
Lea traîna circulent sur le lem|* de Quebec. 
19 mat 187V. 437

BAZAR
KU KAVKt'N l*K

L’Asilo du Bon Pasteur.

UK

PRINTEMP8 ET D’ETE
CI1KZ

BRUNET et LAURENT,
KNSKIOVK

lik i.a

KM III,E II’KKIRLK,
SA 1ST-m WH

F.NSKIGNE
DK LA

KKULLE B'ERIILE.
SAINT ROCII

Nous ififnrroou* no» pratiques «iii« depuis quelques Jour» nous avons ouvert plusieurs 
« • «b* Mm - hundiHoi «:ont**uaiit les .|«rniér«s nouveauté* «ia la «aisou, tel que

Bioir - à Bob»», Soies noires »l «I» couleur»,
Lii i|e aux, Fleurs, Plume», Bubuns,
S«,i«' r mu», qualité exc»llenie, à 75 et»., $1 10 et $1 25 
Soi» n«nr», «piaillé extra, $150, $1.70 et $2.(MJ.
(ir»na«liu»s, depuis 10 «:ts en montant.
AI|m< <« b' couleurs, b'.uue «piaille, 10 et* , I cl» el |5 et»
Alpaca «bj couli'iiis, «jua.il» «*xlra, 20 cl»., 25 ot* el 30 t;ls.
Nouveaux M" ange» polir Cosluii e:„ 10 «Us.
Cant Knl, 50 is . 75 « l» «*l $I.(M).
La bal.un » «le nos Soi»» Japonaise» è 25 cl».
Notre li« |>ArUMiiefn d«* Demi »»l au coioplel el coiuj>reo«i lea Marchandi«e* suivantes 

(.oboing l'ai iiii.ila. (.asbunre, Mérinos, Cordé, (torde «lehedan, Alexiualx. Ainsi qu’un 
.« orniie ni « ««n nl« rabl» «le Crépu hoir.

BRUNET é, LAURENT,
Fjistiqn* de la Feuille d’Frahle, Saint Rorh.

P s Nous «'onlifMi' rôtis toute la saison notre vente en liquidation, el malgré 
•ni.«lion «In tarif, noire vendron» meilleur marché «pie jamais 
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l’tttig

I,, . |>«niilr»s k |>ii»n»ie«» ‘«i
|.n«i •*Mi«■ i««-*-e. «!•• |>lil» « •» "««(il

jss Jirem’è «*• Jnar, «««ni <vt* iu«' bsit lo m««n««v le Mit, (rèt 
, «Iin.iis /u.tenta utdai» a introduire au fryer d««eM«ti

Mi Mrs,
•ni ■ i««« ««••«•,

l(»l>i|««»««.,I>1. Inini'iit «t
kcri'llrn «•««•. cl «pu «iirli» «leu
Il •iill'ilK l'Ill* ««.il iK-'-JU « « I u

•• ti i m «eti-M « «urcala 'les ci'K mlsf» ont ro.ni mr «Je» rnoripe»
, u» |<».' . un. Or . »>»• i"* ir'erte», l'iilismes,
ni rt.«i II ut* K* nstlrt les liwrens. le |>lu«
t i-o'( i’hu. un . notro |i. i«lr«> n’a attaint

FRAUDES EXP03ECS.
$500 00 DE RÉCOMPENSE

OFKKRTKS POUF L'ABBKsTATBi.N KT 
LA CONVICTION l)KS COL'PaHLRs

Depuis quelque teojpt un individu ou de» 
individu» su|'|ios.'s le» preum lu» moiiojam- 
æur> dan» le coa»mer«-.e «I» Piano e d'Orgue, 
ont publi» »t fdti diblnhuer *ou» l'anonyme 
un» feuille q« e l'o* dit être l'tu fin u* </u 
Commerce de .Vuiiqur, dan* laquelle outre la 
publication il» plusieurs ••lirait* «l’article» 
écrit pai un Dr Coo!. et autres de U Hn'uedu 
Commerce <le Mutii/ne. m'alla punt le la ma- 
na-fe la plus I4ch» ei la p us brutale, leur 
Intention évidente « uni I» in'» cra«-r par un 
tmus Je ru»n*ong»s et d» mauvais»* Inter- 
|>relaLoiia. lai cause le ces a«'t* » aournois 
e»i ev|d«ainrn»nl l’exasja'ralion <j *• f‘«‘s mono- 
jobseur» »|»r«iuv*-iil parc» qu'en lépil de loua 
e» eifort» que 'on fait cuuir» moi, je continue 

à vendre mes instrument'* avec un bon profit, 
au lieu «J« «ieuuudei un j<rii exorbitant 

Voici un extr.n« de a Hume >lu Commerce 
île Muur/ue New-York, «lu IN |U'llel 187», 
«Ufranl une r«-cOfTi|suive t» $M)0 pour I arr»s- 
laimn et la conviction ne» oupabiti».

ll»e la Hitue du Commerce de Musique de 
N»-*-York, «tu lM jU'liev 1878.)

$500.00 46 reC6Bp6B86.
i Nous offrons la V-compense ci-devaus pour 

toute ribtrnmi ion qui coudmra » la dec«iuv»rle 
du coii|ieble ou «h*s roupabl»» qui ont d»|iuis 
«fiieique i»ni|is imprim» el fait circuler un 
|»releiuiii Extra d» i lh i ne du Commerce de 
Musique, qui conlu-nt plusieurs «‘virait- le 
notre journal. D»pu s que la Hm e •• «•«» 
fond»» en 1875, *-lI*- a »te pubhee rwgul »'»- 
ment le 3 »t le M «lu moi», «lans son ibrmal 
ordinaire, et juin us en aucun t»mpo se* édi­
teur* n’ont put»li«* d'extras. La publication 
que nous signalons es« «m» miv-rnble !»inlie 
«Je quatre )>ag«‘S, d->111 l»8 UUb'iirs. tr p ' tell»- 
pour l'envov<*r sous leur projira nom, se sont 
servi du uôtr» Ausstt«4l qu ils seront «h- 
i:ui «• ri», m ms procéderons contre »*u\ avec 
ions l»s moyen» a notre di»|N>»iuon, n >u-»eu- 
lemenl jtvur iiilractiou a nuire marque d» 
commerce, niais a noire d«oit de propr'éi»*. 
i.’esi un grand malheur p«>ur i» c«>iom«*rce «pu 
corn)«le parmi ses m»mor»s tant «I homme* 
d'une baille |n«sition, distingués par |«‘Ure«1ii 
culiou, leurs riches-**» et |»ut carectere, soient 
coii|iniie||em»nt aUront'** par «le- acte» Jion- 
l»ux ,|e personnes qui semblent «*tr» aussi «b - 
pourviie» «le conscience qu’elles soul mépri­
sables *

! Extrait «'*• la lierre il» l'mnmcrce de Mu- 
stqUe, N»w-Vu 3 jf'Bei 1878)

DANIEL F. CEAITY ET OR. COOK.

«‘CIS 
I '« l,r««

u« important 
Jusqu'à |«rê-

p»ron qn« Ut Iwwelot «Utortaut’ > KF’i KI'B" i« 7léilurii<! *«e»lte i»«uilr«», 
lu , •iuti U4 ollaret Ainployén.,.•>' un eontH'iit («Il«•un |a,iMtn «t j»eiil | *r ««ontrqupnl t'tmpUytr «mit
1- « It lrt«r«'<i»ii », srinrtre à lui»», à provttem*, A«\, uiélAa à la o»ll*<«u à 1» <•«««• 

<« i.«» I" • mûrit »( ( «|tiM« «ie».
«......... t M -«r- I,:«vuiUMi* a NoUon. ru» Notra iiiUBW Dr. Pta*utt75 &«(*• l>ar

■ l «l \ MliNiUfSTEHA EPKIKKh. 
i.\ llrelTK CENTS.

Ii«’/. F-s tntf'tiiH
IIRLBRONNRb aci«.

!»• rU«H( Jam|IIM.

i » rou "i. “ij c i:.v;<:;;r

<lr«i"iiisl«'s ( i Cpi icrs,
27 mai 1879. J"* Vin. 71f;r»

a nd À Qnéhwc, cft iz U..*

1. ST. LAURENT ET C I L’AGENCE
ENCAN IBUBS, CüllRTlKBM,

F. T MMK'HANDS A COMMISSION,

Si'iil- Kl.'is

Il sera tenu un B.irar eu Taveur «h» «eti.» 
i istiUilion «te « liant»', «lan» le «ours «lu mois 
«le SRI’I KMHRK prochain.

Ia*s j«ersonne» qui reraient dispvsee* à faire 
quel«|ue «Ion ru fav«*ur «le la bonne or vivre, 
sont i«ri«»*‘* «le vouloir bien le faire parvenir 
aux «lames «lom les noms suivent :

M«'*.lames Alexis tïariSm. Miville |».s- 
chènes. Félix Fortin. Seraonin Arel, Frédéric 
Fraser, lsau* Nolet. Vve. Michel Drolet, Ju­
lien Samson, F X Biron, Joseph laifranoe. 
Napoléon Morency. François Ro«'lion. Haxil 
Vadlancourt, ïichane l'ooliot. D iîo-seim. 
J. B. Ye/ma. Jost'ph INchei, Klie llamel, Na- 
zaire laic banco, J«>*e)'h Vermede. Augustin 
Tru.lelle, Francis Ucroix. Charles Unglois. 
Betitamin l*.ig*’. Z»'phirin Vandry. Kug«W 
Laroclielle. Mlle. K. Munn. Me»,lame» Mu-hel 
Riga». Kuséto* Renaud. Ferdinand Auolair et 
Alfrest Lortie.

Mêlâmes Kerxliuati.l Martineau et 1 heo- 
«tore Tremblay, presiderout à la (able «les j 
raflru»chi»aeinents i

ttjanv. 1679. K

fiiliriqiiaiiU do la INMitlure
tliJUO,

No. lî, me SI.-Pierre, Bâxxe-Ville,
yiKBKC.

Los soussigné» donneront nue alleiiliou 
sp«*« iule a la Ixpiiilal on «tes »u«;«U9ssiona el 
aussi a la pris» d iuvuiilaire sur «les cessiou» 
foilt'H par h1» faillis.

A si. L. «u Cie. mil l'honneur «l'attirer l'at­
tention du publie sur la nouvelle «l»«aiuverte 
«I.» la iVintiire Kla-ti.pie. Colt» peintura e»l 
bum supérieure à aii« iiiie autre «'l coule bien 
meilleur nuireli*'. K île «’si d’iill beau poli, et 
elle est aiisvi à l’.-pi-, uve du leu et «le I eau, 
«•Ile remplit t««ui«,s l«.*s j*otil»s lissiir«'s «lu bar- 
«1,'Sii, ««i peut être appliquée avec lin pinceau 
quel> « « 11 « | « i • *. par «pu «pie »«ul. n'«‘XigO que 
ti «n- lu iu««s «le b«'<iii leiup» pour sécher, et 
buuie au bar«l«'ati rap|«arence «le l ar«loise. 
N«ms piiivoiis h «iit«‘iiiatit la ractuuinaiider 
peltr la pierre et la bnque, ainsi qu«' |*our les 
loits. hangars, gi.uues, reiin»»'*, cliMures.elC., 
«•i.;. lrt‘> luits «les kliiHK'K «b* la ciiadolle oui 
»q.) |»«mtiiivs ai», «•«•il» )•« iiitur», «•( plusieurs 
autres hi\iis-»s «lu gouvernement «la la l’uni- 
Mli«'e

Eu \ons servant «le «•«•Ui* peinture, vous 
faite mu* .'«Joiioiuia «le »•' p»»ui « «•ul, par jour, 
sur la uiaiii-«r«i'tivre. vu qu elle «-si «lelayee 
pi Ale à Air«' «‘inploy* «•

I u s,'ul gallon couvre 150 pieds.
« «ère «!»• la «•oiiirelut.oii

l.«-s baril* seront chargea r vira, el l’argent 
sera remis à «•«•u\ qui les rapporteront.

L'on pourra -«• procurer d«*s li*les ,1» prix 
«q «••uiiiif iis «le «‘eue |»»inlure en »’a«Jressant 
à noire bureau

MM .» L Marti eau. n. 43. rue Saint 
IVrre. lia-*e VilK*. J. K Martineau, n. 43, 
lia' S.unl .l<«-« pli, S.iinl-Hoch Joseph Alain, 
me Saint-Vait.'r, MAtut-Mtuveur : Robitaille 
••i l'ieher, n. I. mo et faubourg Saint-Jean. 
V. B' IaupT, rin* la Fabrique. gu«,b«,«*

A SI LAI BKNI’ Kl’ Cie.
17 lil.li 18 «9 «■•t-l'.’iU

llelie/-

AVIS PUBLIC.
Le sttors gne «lesiraut faire place, sur les 

rayon*-étroits «le sa bibliolhè«|ue. aux nom 
bien\ o«’v .-a.’es nouveaux qui sortent «'ontre 
noePement «le la pr 'se, ter.i «Ion aux biblio- 
tliè pies «le nninicipa it**s. instituts littéraires, 
so:enutl«|u«*s el m<vani«pi«'s. etc . ne l«*s jh>s- 
xnlatii pas «lejà. . t à condition d’en payer l»s 
bais «l’i’inhal'ace. 1«* transport et I**» «Iroits 
> il y a lieu, «le «••Tt.iins ouvrages, tels «jue 
Annuaire.-, l’raite «le Physique, en6 volumes, 
B«)'"«'rts «i’Iiigenieurs surâqu«*<tu«%s. chemins 
,«e ter, «•! autres « avaux public», plusieurs 
vohimes du Satura liste Canadien, Bulletins 
«le la Société iVographique de France livres 
<1 ecoh's «le secon.le main |*our enfants |»au- 
vr» s, e.c , «'t . am- que de son Traite de 
Ceoinétrie et Trigonométrie, son Nouveau 
système ou Tois» «les corjvs. Toise «tes sur- 
i««, es. Lecture sur la Géo«nétrio «ies lignes, 
so ,.’ac«*s «'t *oh 'e.. etc Le tout sur certificat 
de curé, maire. o«» autre notabilité «le l'eu- 
Iroit

Irt*> arp«Mit«’urs. ingénieurs, prefessi'urs, 
etc.. tr««p jauvres jniur se procurer ces der­
nier* ouvrages jxnirro il aoss' «*n faire la de- 
tnrntle gratuite aux oon.i't’OOS sus enoniiées, 
bi but «♦«• l’on.eue *n l»s pub ant t*’étant j«a* 
«le faire un p vti« j'*'« ut'ie re mai» celui ««'aider 
suivant -es «aibles ui«»v«*ns à la cause «le l’é- 
ducdnon

CHS RAILLAI RG ft. M M , 
Chevalier.

Architecte. Ingénieur ev Ar j'en leur. 
Québec, 24 mars I8i9

t«i jiri’s-e est priet« J ai-ler à la bonne caus** 
en reprxK'i' «an* gratis celle annonce.

DO

JOURNAL DE QUEBEC
& LONDRES.

MM HKNHY F. UILI.lt» KT Cie.. imo- 
prietttires «lo VAmerican Kichanye and Itea- 
dimj Rooms, 449, Slraml, Londres, Angleterre 
sont agents «lu Journal tie Québec.

Non seulement ou jiourru s’a«lresser 4 eux 
pour l’a lion uenuMit, mai» aussi «raiter pour 
''insertion «Ira annom-es. et autre» allairer 
relative» au Journal.

SilOc. 1877. 1WS

Œuvres de Paul Péval
Les Kla|«e« d’uns Conversion, Pierre Biol. 

Frère Tranquille, 1* Louv«\ Rollatnl pied «I» 
fer. L'Homme .le 1er, Les Veillées g*i famille, 
Chouans et Bleus, Valentine de Rohan, 1 
Poisson «l’or, Le Begimeiil «les Géants, Le 
Loup Blain*, Lo Ch.Beau «lo Velours.

(lUIVRKS DK RAOUL DK NAVKRY.
La Péruvienne, l.’Aboyeuse, loi Fille Sait 

vage, L’Atv.usé, et tous les autres volum**s 
publie» antérieurement.

GUSTAVE AIM ABU.
Les Vauriens du Pont-oeuf, lai Vie «l’estoc 

el «*« (aille. Le Mangeur de Poudre, le* Capi­
ta me «I Aventure. Diane de Raiul-Hyrem, 
L’Aigle Noir «lea Dacota lis, le*s Pie.ls lour- 
chu*

LKON GAUTIKH.
Portraits conlem)*«iraiiis et questions a<: 

tuelb's, vingt nouveaux |>orlrails 
OCTAVK FBUILLK1'.

Feèiies ht Proverlo*».
AUTKURM DIVERS.

Maître Guillaume, |«ar C. D**sly ; lai Balle 
«Plena suivie d’autre* tiouvelle», par le même. 
Fulbert «le Monleil, Voyage au |>ay» du hier». 
L. Veuillut, Molière et Hour.laloux. Mlle/ 
Fleuri, t, Histoire |»o;ir Tous, Aigle et Co­
lombe. h. Mahon «le M.inagban, Histoire 
«•mouvante», La l'êto «lamort, Louise Koubert 
I*és Soldat* «lu Christ, etc. Kinile Gabonau. 
1,0 Capitaine Contam-eau. De LiMothe, 1^*- 
garnie «le tous pays.

sienogriphie Duployc, uouvième ««lituia. 
saille médaillé d'or à Poxposiliou iioiVerselle 
da 1878

Kn vente au «'oiuptant dies
M. L. CRRMAZIK,

1$. rua Buada.

PRIME I NOS LECTRICES
Pour IMH7.K traites au lien de ouinzk on 

réunit pendant UN AN la Mode Fran­
çais.
Ce journal, paraissant tous les Sameths. est 

le plus intéressant, le mieux fait et le plus 
complet «le tous le* journaux de modes.

C’est le seul <(Ui «tonne «les Patrons «Aven- 
pe< «te gratnleur naturelle.

Detacher ce bulletin et Pa«lress«>r. ave«- un 
oian«kit |K>sté «te 12 francs, à M uRstiNI, 
Artimmistraleur «le la Motle ha mai se. 37. rue 
«lé Lille, à Paris.

7 uiai 1879. 385

31 mars 1379. 221
C B

Boas
li VIE DOMESTIQUE.
ladireciiou «ie Mate. N«Uy L1IU11IH
remit la 1er at la aw «. fggm

Prix t 10 franot pour tout# Ni PranM

«.«a sVafcowp» »ex noraauv «h» tourWai vœ 
kiuU-Pvrw, :i. ai erv#» mm ,me uomirm.

oat. ur. uso

ACIDE SULPNURIQUE.
•O hêrilt A«'hle Salphunque Américain ex 

ira tort.
Venant d’étre rv\u ai on veuie par

J. et W. HR 1D,
13 Mit 1878 186 Rua MaiauPaal.

AV18 PUBLIC
Kst |ior la |*réa«mt donne que je soussigné a 
été nomme ce jour curateur à la aiu^essiou 
vacante «le t'eue MARY UüUHUiAN alias 
ÜAKH1GAN, eu sou vivant de Quebec, non 
auriee.

Toutes t>er»ounea endetu-e» eov«trs la dit* 
succession sont par le present avis notiüees 
«le |«ayer sans delai et toutes («ersonne* ayaut 
des reclamations à laira contre la dite suc* 
«»*siuou sont requises de presenter leurs 
couiptea «Imuent attestes, sans délai, è M. A. 
B BARN, ecnyer, n. 5, rue «lu Parloir.

THOM. W. CtKiPKH,
Cura tour.

Quebec, 21 Dec. 1878. 108?

Aux Inventeurs et Uéos* 
nioiens.s

Comment on obtient «les Brevets. B*o 
chore «la 60 pafea env«>fée gratis Mr recep­
tion d'estampilles suthsantes |*ou«' |>ayer le
pomago.

Adraaoar

« Il y a quelque » mi*s. antre autre coaipiti 
nicalioire r*‘bitiv**s a M Daniel I*. Really, «I» 
Wa>hi tiglon. N .i . «•« a »•«* métbtxles da lain 
le i omnii-rco, nous avon*> publié plustours 
|»ltr**s «l’un Dr Co«»k de c»'lte ville Kn b 
faisant, nous supposions et on nous n dil que 
lu Dr. Cook était un gentilhomme p irfkiie- 
tn«‘lit recommandable et aux déclaration» du- 
«piel ou pouvait ajouter foi. Nous hunes 
quelque j«*,u surpris, en conséquent)»*, quel­
que» semâmes après, «h* recevoir «lu Dr. Cook 
une lettre jinrsonnelle insultante, |*aroe que 
nous avion* refusé «le publier «l’nutr**» article» 
•le censures. noire **u étions arrivés i cette 
«k'Cision seulement parce «pie nous considé­
rions qua ces articles devenaient ennuyeux 
pour nos lecteurs. Depuis lors «h*s laits tels 
sont venus û notre «•onnai*san«:e «jue nous ne 
jrt*i)H0n* pas «pie nous «levrions être siii )«ris 
«le ce «|ue |«oiii*ra«t ou aurait «lit le Dr. Cook 
Dans ses moments lucide» on le «lit un 
homme très-habile, bien inslniil et un parlait 
gentilhomme Malheureusement ces moments 
sont rares- Sa coud i lion ordinaire e*i talé 
qu'une fois il dut être transporte à l’asile 4 
aliénés «le Jersey . «les preuves «b) folie sont 
fourmes abondamment par le nombre «le 
lettres ennuyouses qull a fait pleuvoir sur la 
Viil«\ Non* faisons cette «Kh: lara turn fram'he 
seub-nieui parce «pie nous désirons n èlie le 
nus res|«oiisabbi» qu» «les commutin'.liions qui 
oui |Niru «bins no* colonne», comme étant 
écrites jur «les auteurs dont lu soluble «lu 
cerveau ne jmmiI être mise «Ul «loille »

Daniel «•’. Beatty envoie sur demainla, gru 
tuitenu'iil, VAdvertiser illustre |M»ur piaiiv» et 

es. Conteit in( Xpose complet «h«s
inoiio|>olis«,urs et «les témoignages «le milliers 
«le j*» rsonnes <|ui se sont s»rvi de (ours ms 
instruments pendant «les années.

Ailresser,
DANIKL F. BKATTY, 
Washington, New Jersey, 

Kl.its-l nis «TAmérique.

IRVESTIGATlON COMPLETE
DKI’I.VRITIOSS U4SWKTRS

(Du N> u York Weekly Sun, 24 juillet 1878.

M Dan el F Boatty. de Wa»h ugton. N 
J , et se« piuDO* et orgao*

Nous a< «-ireons reception d»s qin -tion# sut 
vante*.

W ni.ua F. WiLLi». B«H.IVSH. Mo.—« Dites 
moi si voils pens'-/ n «Ulemeut «jiw ire orgues 
«le B»ut.y soient de preiuwi'e c»a»: «*

Wit.i i am Camson, Saiian ««:, Micii.—*.l’ai vu 
un uverli**ement «les orgue» «te H»ally, dans 
votre Journal. Veille/ me laisser savoir si 
Realty e>t responsable, «*l si l'orgue vaut ee 
qu’il en dit. Je connais plusieurs .1» mes 
voisins «pu oui besoin «l’uu orgue et si ceux 
«le B»attv sont bons, j amoral* à en acheter 
nu moi-même. N«ure ue d«*sirous )«as u««us en 
laiss« r uuptiser, »t je m** lie •» v««us pour n««us 
•lontier les miormatioiis que vous pourrai.*

N. K. Mktcai.0, Wwïr.'BT, Mu.—«Dans 
ce voisinage il y a des maichan«ts qui soin 
tréahosnies à iteuity. lis i accuseut d uu 
posture. Ils «lisent «|u’ii acheté «les msiru 
meut* sait* valeur «t autres |H*r»onne». etlaco ie 
noiu original •*« inei i«* sien |«r«qHre a la j«ia«*« 
lis «lisent >|U«’ leur information est prise «lans 
«las journaux de musique publies «lans l’Ksl 
Ils preleudeul auv»i «|ue ses ptJî.os et ses or 
gaes sont lait" jar * M.unienant
vanille/ informer les lecteurs de votre journal 
sur ie vrai etai «ie» ailairesf Je sais que sans 
tue compte*- ;l ; a uu gr.in«1 nombre qui » in 
leivsse à U cUos«l

lr, t.psTM», Hahhisikim;, I'a.—«BoatU arv-
nonce <|u'il uiauulacture de» orgu»» «*t «les 
piuuoa a Wofhiugtou. N. J. J’y suis aile et 
je vous quec «*»l taux ’ ’ ’ Ku vuvez uu hou 
iièia correspondant ou un ag»nt à \V 
et vous verrez que cela est taux

j*r leu.rre sont 4 aoo sarvioo. lu oui «Quepe.i 
de ne 'abriquer que la» offure ou j> a'i >» «1-* 
Braity. IUeni)>ioi»nt un g»an 1 n mi««r» «1 bom- 
m»« »t i am vent /aorqu-r âoo org. np^ «uo » 
b x accordeur» sont à I «ouvre. Nous avons 
visite ia manufactura du haut eu lias, avons 
exarn.ne compieiement I» <m> », i»*» )*- laies. le 
eu r. »s clef», les vaiv»», le venu». «-» v»s et 
tout ce qui Leni a la manufacture le» msiru 
m»ul* l/e plu» gram! som *»l «lonn» à cha­
que orgue h Reailv par son contrat peut 
reiuser un instrument mfeneur. son niooo- 
gramiu» e*t srul|«le *ur '«s bancs «I» aio»i«|iM 
el son nom apinrail sur les i*-«Uie» L» les- 
sin et le uni de se. lOsiraioenu Jes Haut* 
prix sorti exqore Nou» uavorrerien vu «le 
plu» i«»au Lr uoy>u mur ai autru t»«us «-»l 
eu bonne comblion lans ia inauuU«:lure »t 
ie» fa bn arils d orgue» sa veut axrei ce qu'il» 
ont en usage.

M Beall y lui-même e»t une curiosité. H 
semble avon 3o ans ei («ar^* comme uu ure- 
irum-ni ialagrt)>hique. Ses j«aro'«#» -a pr««c«- 
pilent hors «ia sa b«jucbe « om ne «le» petits 
garons <|0Î s/»rteni de l'école. Il .‘st pr*mnt 
«lans ses mouvements ei décisif «la-is »*•» ma- 
0'«res II con«lm( y» a.fair » uumie un 
engin • vaj#ur. Il s’oc«)ujie «le iou> le» de- 
l-‘- ' I .-a - tout .-u;ii| l.mi g . m | ! e»l
hors «le clm/ ui il gar«le une comin luicaliou 
lelegraph «pie avec son bur»iu el la nuit il 
connaît u-«pi à un ceulin les receites et les 
de|ieu»Ha II y a huit années «la-il, il )»art t 
de la ferme «le son jé*re jtour venire «h** 
orgue- à commission, l/e» j>rotlts énormes 
qu'il III I etinuereut 11 dit qu'il re^Ut «tel 
4 f'*0 •/» e» e* fabricants retiraieul «|e |0n 
n * |»oi « ceiii goan l j étais agent. «I.t-il, je 
recevais $ l >0 «‘e |«r »lit sur un orgue «*t une 
fois j'ai lait F'imi »ur un i»«ano.

Il coinmem.ê a ou nr le» yeux. Il lit faire 
diiferente» )«ariiH8 «|«« l’irre»rernent dans «liife- 
rente» m.uiufaclur*s, el le» \en«lti à son 
compte en •eoivaru 'es j.rôtit» du luanulaclu 
r*er et ceux «»e l'agent. A i'ap|«roche «les 
l mi s <L(h«-les, il a vu une occ.re;on. il a 
haisv •• »•-«\ le- instruments «le $u>o a $25C 
)>oiir.-eii «•, sauva les commission*«les agents 
L < ommen«;a a annoncer sur ure giamla 
ecbe'ie et «lo.iu t une atl**ntioii jmrticuliere à 
la manulieiure «|e »es orgues car. dit-il, «si 
me» orgues aiaieni mfereurs aux autres a 
r«q«reuva. toute» m«*t annonces ne vauilraieut 
i mu. •

Kn réduisant »e» |»m les munufacturier* 
rivaux I attaquèrent. Ils «lecluraieut «pie ia 
main «I «euvre «le se» insliiimeiil* ulutl pau- 
vie, ei «lu même coup ils raccnseraiil«le vou­
loir empieier »ur les anciens. Les souiNol», 
«lisaienLils, ôtaient en p»pi««r, le bois u eiait 
pa» en bonne condui m et ainsi «le suite 
Mus le jeune boiniu poussa en avant, faisant 
un bon ouvrage à loin man be et remplissant 
loule- »«•» promesses, iirequ u ce «|||'|| soil «le- 
«•Mil I uu «le» plu» heureux maniila*'iuro*r» 
■I orgues «lu conlmenl. Il «iil «pie -e- veilles 
soul «m moyenne «le puis do $100.001/ par mois 
«•l nous | 'noon» qu'un e .aiuen «le »es livres 
(«♦•ul Je prouver.

(.ou ne q a commencé le» air,ores à Was­
hington, N J., u y a in.iint'Uiunt une salle 
«t exposition, ce «pu lui sauve un loyer euorine 
qu il |>aieruit «lans une giaii«ie ville, mais 11 
songe lurb-menl à lraus|Hirler le foyer «le »i>u 
< ouiinerce a New-York. Ha inauiiiaciure a 
Rndgtq «»rt «•»! a )»«mi «le distance du debarca 
•leie «lu bu lea u .1 Vapeur el «lu ,|.q«ol «lu Cil**- 
111 11 de i«ir el csl sitiii'e «le telle manière «pi 
sauve beaucoup de irais transport. Il 
envo.e ses m».iT ne.it* a l'estai, pourvu que 
l'argent soit uepufeé dans une banque «piel- 
coïKjue s. iuul va bien l aigenl est nu» a sou 
or«ire. Si I orgiu* ne donne |ms sauslaolion 
l«* catisi««r a le pouvoir de remettra i’arg«uil u 
vue .1! un billet «le connaisseun-ul, moiilraii 
*Iu** I instrument a «'le renvoyé û M. Beaity 
L) apr»-s ce que «lotis avons vu nous ii li«,silons 
)»as à le recommander i nos lecteurs. gu«*l 
ques-uits «I eux oui revu «l*^s t'-iuoiguag'-» 
« oïDine ceux-ci :

Daviu Gkisk, Hitman, I’a.—«.le jaus re- 
«’•>iiia amliT l'orgue «le Beaity. J'en ai ac«.-*ie 
un et il nie «lonné satisfaction ♦•nticre. .1 ui 
examine l'iristriunent couiplèleiiu'iil et j.n 
|H*iiie ,1 croire qu'il soit possitiiu «b* les fuii»« 
*•1 «b* les vendre à aussi ho t marche. Il ga­
ranti! cüjipie instrument pour six an» si ou 
seu sert convenablement. Voa» |«oilve/ 
compter sur eii\.,

hnwis l'hoi rv, Ka-r Fhaxrlin, Vr.—«Je 
reuiai 'p e qu 011 vous a fan «le» ipieslio is sur 
les orgues «le M Really. J'en ai r*s4u nu il y 
.1 «pni.ples mois. (I|| «lit «p«e «.•'«•-I b* meilleur 
orgue «le cella localité. Je n b« -ile pas à 
«'omni.iti«|er s,*s orgues au public. •

l'ashmgioii

II

^vdsaiaafk
BofU 31, Wishiuftoo, D. 
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Nous avons visib* Washington. N. J., jeudi 
«leruior. M. R«-attj li a pa- «U* manufacture 
et nous ue pou vous «ruiner aucune annonce 
assurait « «ju'ii eu .* une La plus belle t«âiiss«
• ie ta ville e»« cede ue Uoatty Elle contient 
se» salles «l'exp*!»1 ions et sa salle •(«• musi 
que. L 11 iiNHi'te lia «mdih» lom ie» oj»*ia- 
Unns. rej Ouiiem aux bntres. rempiisseni j 
ordres «t euxoteiu les circulaire» par «a made
• iaus chaque |«artié «le i'Lnion. Lu telephone 
met ie bureau pi ive «4e M. Beaity eu connu u 
nication directe avec 1 e «lejaA et il y a uu» 
couiamnictUon lelegruph.-pie avec la manu 
lacture «le Bridgeport. Nous avons examine 
xunplèunnent chaque d («ariemeut « t nous 
somme» assure que son commerce est aussi 
bom systematic' et couduit qu'aucun autre 
etabunemeiit de* huit» Luis. Il a couiiauce 
«tous l’auuonce. l.e» commis lac leurs «j«- ,a 
poste paraisse ut eu uuitonue. un <iiaj~MU un- 
m us-- (lotte au haut «le a bâtisse. Les mots 
ogntj* de B'-atty vous icgar«t«*al de tous te» 
roieacx «la iet*phÔne elles murs les clôtures 
el les rocher* *ur une i/rgsur ie tr-nu m...es, 
«lans toutes les «i«rtH.'lioii» sout couvert» «I- 
gran«b*s alliches.

Lu diptoiue Je it HocsUc «l'Agriculture «ie 
la («aiouue «lu Nord e;l su»j*eu«iu daus s««n 
bureau. La sane dVxj-osdion est remplie 
d'instruments «loin le prix varie de $45 à 
94 il). Nous «*n avoti* vu ven«lre de »embla 
blés «le $150 à ÿitHM A notre «btuamle piu 
sieurs orgue» «>o tu » a jart et uou» es a «on» 
examines a loisu. louius tes Lo.te- sout en 
noter noir. L»1» soumets soul **n caoutchouc 
Un. ira cb U sout «m ivoire et le travail est so- 
li«le. Les «Mguca a bas pu* mauqueut «i or­
nement. Ii u v a )as ue ,«anneaux eu bois 
«muteux. tuais j-our ta souonU» et «a duree «e» 
insinimanu de #ij s««iib4eul au*** parlait* 
que Ira plus coûteux.

Da Waibiuatou u«au somme* ailes 4 ia ma- 
nu?*« lure'«fe Brtdfeport • ÜF'/'.ty ne )«os 
làls pa* ia bâusaa m to mocaa *ava Lraapro-

-M août 1878.

VOU'EZ-VOUS

ACHETER

UNE FERME

ÎOocl. 1873.
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VOYEZ, LA LISTE

^KS

FERIES EN V£NTC
HANS I.K

“ HKKKLI’ ^IIIL
l eur oui désirent ren, re 

devront annoncer dan* 
celte feuille.

Ceux qui deurent aehe’et 
dev, ont s'y renseignes

Les annonces 'e fermes 
â vendre sont iiiM'rees «|*i s 
l« WCFKL Y MAIL, à r.i - 
-«m «»•• 5U • «•ntiiis p «Ui 20 
.mu», cheque insertion ; ot 

I*le 2 ceiitius « «u» 1 r cQaqua 
l’iiol aildu'onnoi.
I Lit an no» ces defenses 
a veudre sou, iue-re««s dans 
le DAILY MAIL, à raison 

(<le 251- Mitin» pour ’’(i mois, 
clia«p'«) insertion, el «le 
I j cemiu pom chaque 
mot ad«litionnel.

! lavsanuoacesd'animaux 
'vivants, ventes |«ai encau 
jd’instruiueuts aratoires, 
« le., semences à vendra, 
'••xpositions, eU'.. sont in- 
Jvives aux mêmes taux.
| A.lre-s«*r au MAIL, To­
ronto, 
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MJ MOf.RSK OE OI’ÊBEO

U »etl R^pruRf# pnr Mfr lArrke- 
veque de QmIvc

Publié par A COTÉ ET C»*

Comme il apj«ert «pie «les r*q ro luction* «lu 
(.au , lusme uou aidoriæe» o-«i cours lait» le 
D««H« se, le* peisoiuie* «|u. le» iunt ou le» 
vendent sont i'i«briii**«-» qu'el'e* pourront «|o- 
vemr l’oojet de janirsuiis*.

Sou» 
plaire».

pre»»«s 10,000 exem

( lu voudra 
mandes.

5 noV. 1878.

• . 11
bien exjie.liw- d avance l-« de-

SIMON BEDARD
I ERULANiiBR

le 46, Iwiof-R'ool*» PaUis
(|ü( BR ».

Marchand et tua 
ALiat-i «j r ■«-r U*- per- 
Maoisrt*. «l'arti- 
rias «sntte, p«wiksi
oarapra.
k» m h ««

dfirna
Ainii qua du

( t-* ne» d'irjwi). 
i»tr. x« sur» *a« 
gun»» ai iruLi, ai»».
arrar n iadn.

Pb graau uuir- 
r UBMI .<» frai» «»• 

fUtalB» «• Lot'..- 
Mérc. Pr M» «|. a. 
btraai simple,

larjaav. UTV.
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Place d'Armra en le «-île «le Québee, le du 
Augustin CJle ayant son dounotis au^uo. 3, 
nie Usinei, eu is «lit* ôte. __


